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aUJ,'ait peut-être ainst~idé à trouve.\' une' solution plus
juste et plus précise. Nous n'avions pas l'intention de
d!scut~r in.termi,na~leri1ent sur .les faits, n! de critiquer,
nt de Jusbfier 1attitude. d.e qUt que ce SOIt, ni de nous
déclarer les seuls détenteurs de la vérité.
5. Mon pays a déjà défini· sa position à l'égard de ce
problème et a attiré l'attention lorbqu'il le {allait sqr
l'incompatibiliM absolue qui e2Ciste entre les. événements
qui se sont produits dans la .zone du canal de' Suez,
d'une part, et les principes de la Charte et les, buts
essentiels de notre organisation, d'autre part. Ce qui
tr~duit le:'mieu?C notre é~t d'èsprl~, ,;'est l'offre qu'a
îalt~ notre gouvernement a l'0rgantsation ~es .Nations
Umes ,[A/3302/.Add.28] d'envoyer un °contingent pour
coopérer à l'action pacificatrice dans la régWn. .~' .
6. L~s pflroles que je n'ai pu prononcer a~ent 'seule­
mene'Pour objet. de montrer qu'il était possible de
rendre le projet de résolution des 20 puissances [AI
~~85/~ev.1] 'plus confo~me. à la réalité. Je n'avais pas
ltp.tentloll. d'elever d'obJecttons con~re les mots t{Note
avec regret" qui me paraissaiept Jogiques~~ tlaturels,
étant donné qu'il n'avàit :p~s été donné int'égralement
suite à un.e demande de l'Assemblée. M:ais il y avait
d'autres. ,ex!?ressions ou d'autres termes que j'aurais
voulusupprtmer parce qu'avec. eux nous entrons datts
le domaine des suppositions. ~ourquoi, à, quelle fin
invoquer les faits signalés qans le rapport.. du. 21. ho­
v~Jl?bre du Secrétaire général [A/3384] et' .dire .que
les "Qe11X t,iers" - juste les delQC. pers - des. forcés
de tel\pays et "toutes les forces" de tel autre pays se
trouvaient encore ,sur"le territoire ~gyptien? Qui aVait

.des chiffres et des renseignemehts. s~atistiques àussi
précis et récents? Le représentant duR.o~unie-Uni
ne nottsavait-il pas dit autre.chQse .. quelques.mitlutès
auparavant et les représentants de la France et 'd'Israël
ne nous. avaient-ils pas donné des .. renseignements
différents'? Q,ui détient la vérité ~" Pourquoi croire les
uns. et ne pas ajouter foi <îux4écll:t~àtiops' solennelles
des autres?, "',, . ., ..... . .'~ 0 '

7. Ma')i1~lê~tion a voté en faveur.~u projet derésd­
lution, mals elle l'aurait fait plus vplonfiers si l'on avait
élitniné du texte certaines~ffirmatiomr'catêgoriques
qui ont ,pourtant été cqntredites; eri effet~ s'il était 'prouvé
plus tard que ces. affirmations n'étaient pas cor'lformes
àla 'réalité qu moment; notre. résolutïonneréPÇlserait
plt1s ,sur 'des bases solides ;' elle t>erdraitain,si de sa
force. et .n'imposerait. plus, le re.spect.,.C'est· PQurquQi
Fa*ais voulu t~nter d'obtenit:çert~ine~ 1t10difi$l.tions
avant que l'on nous oblige à vo~er,afinqù.e le.pal11-
graphe Isoit'ainsic.onçu: .' ..•. . .'

"Note avec regret'qtie,selon ·1,esi cbmlnuniéatiqhs
reçues' pat; ,le Sectétaire,généra~ (A/3.384),;31 r~te
;encoredes fà'ccès 'i'rariç~îseset bt;ifafmiques. ~t 'qqe

,'toutes.les forces israéliennesn'oht pas été l'etiré~s
en deçà 'des lignes de démarcation,'bi~n qujil'se%o~t
écoulé beaucoup' de· temps depuis l~addption,desrésô­
.lutiqns pedinentes ete .l'As45émbl~e 'génêrale."<:!;';) .....•...• ;
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POINT 66 DE L'ORDRE DU JOUR

,Question examinée par l'Assemblée génér~e à sa
première session extrnordinaire d'urgençe, du

,1er au 10 novembre 1956 (luite) F' i'

. \ M. ALDUNATE (Chili) [traduit dd~l'~ipagnolj:
: Je crois indispensable de faire. quelques brèves obser-
· vatiQns sur la 'procédure qui a été su;vie à la 594ème
séance, le 24 novembre, à l'oècasion, de. la discussion
sur les événements regrettables qui se sont produits

· dans la zone' du canal de Suez. A mon avis, bien qu'il
. existe des précédents, cette procédqre ne doit être

employée qu'avec beaucoup de circonspection. Il ne.
faudrait y avoir recpurs qU'eXceptionnellement et
lorsqu'il est urgent de prendre une décision immé,diat~.

2, Lorsqu'ils'agit de questions.aussi importantes que
· celles gu'examinait l'Assemblée, toutes les délégations

ont le droit d'exprimer leur opiriion avant qu'un projet
de résolution ne soit mis aux voix. Et, pour que chacun

: puisse le faire, le mieux serait que nous nous proposions
ài l'avance d'être brefs, que nous nous en tenions à

· l'examen des projets de résolution pèrtinents, que nous
n'introduisions pas dans le débat des allusions litté..
raires .ou historiques, que nqus ne répétions pas les
mê~esopin~o~s,que. nous n~ profiti~l1s. pas' des circ~ns-

· tan<:espour fatre de la :propagande en faveur de certàmes
iqées politiques, que nous évition's' les récriminations
et ies accusations ',qui n'apportent den de .constructif
au débat. Nous devrons accueillir favorablement les

,idées nouvelles, édifiantes, conciliatoires; .mais nous ne
"devons pas transfol~mer l'Assemblée: en juridiction d'ac­
i c1,lsation. Il est naturel que les représentants soient 'las
'd'entendre exposer avec insistance des idées' sur les-
qu~l~es la 'plupart 9,'entre ,eux se sont déjà '"fait une
Oplnton.

· 3.····Le 24 novembre, "cela dépàssait·la·rnesure· et c'est
(ce. qui· explique 'que. les représentants-ceux-Ià·mêmes
~ut-être'•qui" avaient· provoqué ·cet· êtatdè. choses~
aient voulu qu'unedécisionilltervienne im111édiittement
surdes pr,oJets., derésolqtibn'dbnt l'Ass~tbhlée êtlit
saisie: Si nous pou~ions. mettr.e un· freill à .ce .penchant
~téri!e :à .la prolixit~; il·J:1PUS serait I?Ossiple 'à· tous, lO~!>
de Jex:amend'unprobleme,' ete.fatre 'lisage d.t.l' drOit
qU~,pousavons d'exPf?sernos opini911s:so,liSUtll~ forme
concls.e ou '. d'appOrter'quelquc;,.irJ,qica,tion· utile po1,1t
.aboutlr"à'l'accord, qU'il. s~agitde r~aliser .... ··. .' •. '~.
4,.. Si .elle;àvait pu/se 'faire entendi'e le 24. novemhre,
maJ.c:lélégationaurait 'fopnulé "quelques .·sugg.estions et
'\'';':ji' '.' ..,', "
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S/':Tnufais égnlemen~ vou~u faire quel9.ues remar<J.ues et la .presqu'ilequ Sina! e~ ~ret?urnent~e.l'aut~e.cpte
,$~,r1~.'a\lt~epr~j,etQ~!resolutto!l [1,./3386~ pour précl.s~r de.s h~..es de. \~!emarcattonfixees p.ar. l'!',' Con.v.enti.,.. on..
les' responsablfites et les obhgat~ons qUI en découlent d'armlstu:e general de 1949. Un. retrait parh~t ou
,pop,r. tou§ les Membr<,.$ de l'Orga,nisntion des Na~ions symbolique ne produirait p~s, ànotre-avis,lles rés\lltafs
~Unies.et'·~our faire les réserves qu'impose à mon pays dé~irés e~ n'~tténuerait pas la tension très ,vive et très
•soit" i'~giineêonstiwtionnel. De!tgute façon, j'ai voté grave qUI existe actuellement.,., '"
.~u,r ce projet de résolution, cal' je suis convaincu qu'il 16. Avoir voté pour le projet!! des ,six puissances et
.iaut·'rétablir le plus rapidement possible la circulation contre celui des 20 puissances auràit équivalu 'au màin.
sur cette voie d'eau internationale dont dépend l'appro- tien du statu quo. Mais comment pourrait-on appliquer
vt~ionn~l11ent de la moi~ié de l'hu~anité.O"_ les disl?ositions pré~';1es par lt: premier de I:es textes si
~•. De~projet de résolùtiol1 présenté· par la, Belgique l'on rejette le deuxleme? 1

,fA(L.215] ,~:ppelait a~ssi cettaines obseryations. Je 17. D'aucuns disent que le Gouvernement égyptien
J:l'a,I' pu les formuler et 11 est maintenant trop tard pour ne doit pas dicter ses conditions à 1I0rganisatioti des
le faire. ' N;1tions Unies. Mais les Gouvernements .de la France,
10., ~e que je tiens à souligner, c'est que ceux qui ont du Royaume-Uni et d'Israël, auxquels notre organi.
î>ass~<;1es heul;'es et des heures à s'àccuser mptuelle- sation a infligé un blâme, ne doivent pas,euXc 110n plus
ment, à, ex~ser les faits de façon subjective et tendan- être en mesure de poser des conditions au retrait de
Cieuse, ,à CIter dans une intention agressive les infor~ leurs forces armées, qui ont commis l'agression. C'est
t~a:tion$ de pres&e ont contribué' à, précipiter le vote ~t là, semble-t-il, une conclusion qui découle logiquement

.o.Ii,t, pn,'vé,1,es' au,tres. d'un droit.inaliénab"le. La que.sti,on d.e la prémisse' éno.ncée,dans les,.' résolution",5 f997... (ES,-,/).
âppa~ient au passé, mai~ j'espère ,uè nous n'auro,ns et 1002 (ES-I) l,~e I~Assemblée généfl\le en, date q~
p~s r~o,,-?...~~tr~s s.ouvent;a d~s procéd~t'es de ce genr\e. r~ et 7 novem~fct, '. . , -"'1
,~ e~pr~t. Qt;mO::fatiqu~ qUI dOit se mamfester dans notre 18. Nous avons 'pensé quelJe pl:ojet de, résolution ,pré.
assembl~e,.te~, ega!~s que n0I.\S nous deyons les .uns ~ux senté par les six puissanc,escomplétait le projet de
autres ~t la ne~~ss'tede donn;r a~x proJet~ de reso!u?on résolution des 20 puissances, mais n'offrai~ pas ~ lui
\lil; ,f~rme pr~CI.se .et. ~e les etabbr sur de,s base~ solides seul un moyen de résoudre au fond leprobleme deyant
:ex~gent .~ue, nou~;e~ti~~~ une telle. proce~ufe, • ' ,lequel nous nous trouvons. C'est ,dans" cet ~spr~t que
ih ,M.,'KING .(Ltbérm) [traduJt 'de latlg!tru]:La nous avons voté en sa faveur. '

~~éJ~gàt.ipii ,au, Libéria. a voté" en ,fayeur du i pÎ'oj~t •~e 19, En. revanche, nous n'~vons pas pu accepter le
,r~,~!>!~ti.on, des 20 ,pUlss3:~ces .[A/~~85,IRev.1]. qUi a point de vue de la délégation belge. L'amendem~t
'l~!1~Jll~ bèa!Jco~p .plus. ?e YOlx qu tlnen fallatt pour belge [AIL.215] ne répond pas, à notre àv;is, à, la situa·
~~u ~~ ~.o~t a?opte, et qUI II1Vlte <}.eux Etats Me~bre~de tion déjà explosive qui règne dans le~MQyen-Oriei1tét
,,~tQ.~msation, ~e Royau~e7pm. et l~.Fr~nce, a ~e~~rer ne permettrait donc pas d'atteindre rapidement le but
ile~rs forces armees ~u ~~rrlt<?lr~ egypt~en, et un tr~lsleme même que lé Royaume-Uni et la .Fral?-c~i ont, déclaré
l?t~~ Memb~e, .Isra~l,., a re!irer les,siennes de~rlere, les viser en envo ant des forces d'mvaslon dans cette
'b~~s de. d;marc:ltlOn !ix~es..par la Convention dar- région,àsavoi~,s'il faut en croire les' raisons révélées
,~I\stice"ge~e~aldu 24 fevrler.1949. " ,. par la suite par les gouvernements de',ces deux pays,
12, Selon nous;. ce projet est conforme à la décision al'rête~' l'agressioni$raélienne ,contre )':EgyPte 'et
,9é.j,G,", Rr"·i,S.. e Flor.s, , de' :la session extraordin8;r~ d'u..r~nt,e ..protég,'er. le canal. N..ousn'a,v.ons a..\1cy.,mn,.e ra.ison., de.douter
.,que.rlôus avons tenue 'du 1er au 10 novembre,:etîiqa -üe la bonne foi et du sérieux des~~~é~entants,pri,Ï1·
:~p~plète.!)~~, .quasi-unani~ité ,s'était faite 'alors, dans'éipatiXdu' R9yatltrle-'Y.~i et, du .G9~V~r®]ent ..frariç~js,
iPl:!tre,or,~~n"sation,,~our.-blamer et condlPttner les..atta- bien qu'on soit .en droit de sedem~na,er,:wces g~uv~r:
:911~;:ptl,hta,re~ lan~ees contre l'Egypte par Israel, et nements. ()nt)att,preuy:e~e. sagess~ :etèlep:rsp~f!lClt~
~m·!t;\Ro)1lu~e~UUl, et la •. France. .,,' .,'. sur. ,le, pIao, ~ora1 et pO!ltiqU~. en\ el1trepr~l1ant.)~eur
cl~)'\;~o~e"'l'aditl~çn~f de ma,.' <:t~légation .au .coqrs .act!on~an~,mvoq~e~ l~~ dlSpo.sltions,d~ la, ~~?-rte,C9~.·
"de 'la:mscussiqn' g~nératë r5~Qème séçncel, le', Gouver- tralrement ace, q~1 seSl: pro?u~t lRr5,4u, cQn!ht ,4e,CC?re~,
,nëment du l!.ibéria· croit:fèrniement'aù principe de,la .20. Noùs'avonsdo'ncvotéen Jfaveurdu .projet ',de
loi, estime qu'elle doit s'appliquer à tous avec' justicerésolutiori des,20~puissances,rton:pàs ,parce' que. nous
~t~~mpartj~t.é e.t,.,co~sidérant que)a>fin'ne saurait avons jugé:cette attitude ~o~.o4e, mais parce: que,
j~.ia.ucun ~as 1I,Jspfier les rpoyens; JI de~approuve formel- 'selon·nous,cette façon d'agIr etait la bonne:et lase~le
,l~e"tle ,recours 'à: la 1prce ()ù à ,la viol~nce; eJt tatitque qui fût juste;etéquitable." Nous avons 'appuyé: le'proJet
Iffi9yen;·de. ~~égler ,Jes , différendsnationau:?Ç: ·ou inter-.de, résolùtion des six puissances parce ique 'rious';es~·
;~ilt{o~aqx,.. , ,::'<:..: ' j..; :.: ", '., mions q~'i1. c~plétait celui des 20 p,!i~san~es;:No,us
jt4::".;A;·n()~Î'~ô~Visi,l~ré,s?1~t~9n. [14~RESt4~Jrad(jp,~,eaV'ons reJete.,Jal11el!-del11~nt, d~)a,Belgtqu~ pl.lrçe: q~g:
;sur'la propo'slt1ondes SIX pUlss~n~esJseraJ~efficace~tSeJp.ninou~;:~t.aurait ~uP?uJ~effetd;inn~I~~,.Jesre)
iqûe'deS' ttotip~s'étrangèresd'iftvàsion" resteront, sur '.le lutIOns,· ,!le'l Asse~~lee,,ge1}~ra:e.':en 4ate,: ,des,"2. ,'et;.
:;temtôirè'é~tieri:' D'après'Je"rappoit "d\! Séêrétaire )lCl~~tn~r~.; "!' . • " , ':: '." ,,:''TI,' nr\ :t;'.,·;
"génénd $üt:Jës\inèsures :èohcétnatir'l~d~gag~meptdÙ!2L Mo", DE .LA, iCO~IN1\. "'(M;exiqùe)i,'!Ttr.çd'u~~?d~
canal de Suez •[A/3376J,: lë·q:ettait,de 'cestrouPesl{elpagnoIJ:AjicQûts deli1Otr'è\~é:;U1,ë~.assèz,:agi~~,~'~u
:i4~ip~.i99(i~St.1'11Jte:i'des cCl~ditiol1s •• qU~' .le "pÎ'~sident?4~, novembre,'dan,s .i'àp:rès':ill\di ' I594j}'~e~ iéa~c~'Ç)!e
~.:N~~s~F. ,pose :~~l1'i '4é~g~menr ;d,\I'.ca.nal;d~/ ~uez.. A.ce n'ai ,pu' 'demander' ;4é§.écla:irëissernènJs'~u~6~i~é~,~urJe
,l;met~;ll,~Y·(l1~~b~u;d~~tt..lrer.r~tte~tlonde)l'Assempl~e,sur 'sens ~act etJa:,pô~tee' d!i:rparagraphe;3. dû. dispositif
;J~s, :q~ery,atiol1$4~:$~crçtalre:gçnêral"aûx, paragr.aphes idu"pr'djet' dé" ré~Qlütiol! 'rd~s':~i:(pùis~âttcès,:I~N~~6.l:j
SZI~~i:~!d~rsQl1r:r,al?p.prt" )i,"'-i· ..>', ''';;::. madélégation:était cêpëndànf'lfàvorablè,i·à !~e:;KroJet

, "lSh ~vanti\'ql1ê,roni entreprenne <Ie'dégager 'le canal, , .parcel; qu'il "teridait.,\à~' appuy~r:)'act.iotli,d:r'atp!.~ue,èt
il faut, ·setitble..tf:i.J;;qtieFles,fôrces d~inVaSiott serètifen~:constrùctiy~,du ','~ecretall:e;'~ene~aLje' ~ehs,U1S'.'dohc
,c~,tnR\èt.etnent ~tr~1?iden1en! duterritoireégyptienet~, ..,bornéà d~mand~runvote.separe sur ledltparagrap ,e
'9ue'leè 'forces Jsraéljertnesevacuentla bande deGaZ'a' afin de m abstenIr.
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2i ~'abstent.ion de ma délé~tion"a,étémotivéeF pre la disc~ssion.pour ptoèédërauvote, puis à tèPren-
les rats?ns su.tyantes. Nous lisons datis '.le rapport du drc .cette dt~cuss.tôn pàur examiner en détail les divers
Secrétatre géneraI sur les mes~res conce?1ant le déga- ',:\spects du ~roblème. ,
gement du canal .de Suez qUI. est m~ntionné dans le 29. Nous croyons que le règlement intérieur de
pré~bule du projet d~ résolutton.co~u,n:, l'A.SS~llblée gén~rale a été sur ce point que1CJ.ue peu

Pour l~ ~o~ent, le Secré?ire generat n ~st pas tourn~. La proced~re normal~ quand on exanurte une
en mesu~e d !ndtquer la mamère dont l~s depenses que~tion eS,t d'en .dtscuter e!l detailles différents aspects
seront reparties. Il se propose de reventr SUl' cette et de proceder au vote à la fin du débat. En outre les
question lorsque les prévisions de ~épensçsauront délégations peuvent ensuite, comn:m elles le font souVent
été approximativement établies." [AI3376; par. 6.] CÀ"P0ser très brièvement les raisons pour lesquelle~

Plus loin dans le rapport le Sec~étai;e.général: elles ont voté pour ou c0I!'tre un pr~jet de .:ésolut.ion
le ••• propose CJ.u,e l':Assem~lee ~~nerale, ap~ès av.oir ?u se sont abste~u.es. Mats la procedu~e qu~ c0Sl;stste

consulte le Comite. consttltattf cree par la. resolutton a •suspendre un debat pour yote!. et a mam~e~tr le
de l'Assemblée générale en date du 7 novembre 1956, d~b~t ouvert pour contInuer ~ dtscutet l en detatl les
l'autorise à engager les dépenses inévitablès,. bièn ?Ifferents' as~cts de la que~tton ne nous paraît pa!?
qu'il ne soit pas actuellement en mesure de préciser etre une Ptitttque parlementatre acceptable•
l'lmpqrtance de ces premiers engagements". [Ibûl'I 30. Ceci dit, j'ajouterai seulement que ma délégation
par. 7.] . . a voté en faveur des deux projets de résolution adoptés

23, Ma délégation estime qu'il ne sera,itlli juste, ni par l'Ass~bl~e générale. à sa S94~e séanc~,.parce
Il'iùral, ni convenable que des nations comme la nôtre, q~e ceux-}=t, a. notre avts, ,cont~l:}alent des elements
qui n'opt absolument aucune responsabilité dans les utiles et !'1ecessatr~s,p~opres '!' amehorer dans la mes~re
événements malheureux qui ont eu pour conséquence du posstble 1", sttuatton qUI. malheur~u,se.n:ent C;Xlste
la fermeture du canal, d,ussentmaintenant supporter encore en Egypte..En revanche, 'ma delegation n a pu·
les!rais de dégagement. En conséquence, ma délégation voter en f~veur de .~'amendeJ?1ent b~lge [A/L.21:5]
n'âcceptera pas qu'une partie quelconque .de ces frais pour les ratsons~ue Je Am~ S~tS permis d'exposer un
soit directement ou indirectement mise à la chp.rge du peu longuement a la meme seance.
Gouvernement mexicain. C'est la raison pour laquelle 31. Je désire, maintenant, faire. une observation sur
je me proposais, le 24 novembre, de demander si la J'un des aspects de la deuxième résolution du 24 novem-
négociation des accords prévus au paragraphe 3 du bre '[A/RES/411J,c'est-à-dire sur les dispqsitioosà
projet de résolution n'entraînerait pas pour les Etats pren~re ppur dégager le canal de Suez" dont il est
Meinbres des dépenses de'la nature de celles que j'ai • questIon aux .paragraphes 2 et3 du dispositif; àce
mentionnées' et si les frais occasionnés par ces négocia- propos j'attire l'attention sur les paragraphes 3, 6 et 7
tions ne dépasseraient pas. des limites prudentes et très. du rapport du Secrétaire, général' sur cette question
étroites. " [.4/3376J.
24. Aussilongtemps que nous ne 'saurons pas le coût, 32. Ma. d~légati6n e!itime qu'il est des circonstances
même approximatif, des opérati.ops dont il est question d~t1~ lesquelles l'Organisation des Nati9ns. U!'1ies, en
et que nous ne serons pa3 satStS du rapport' sur les gener~l, et chacun<ie ses membres, en p}\rticuher, sont
prévisions de dépenses prévu à l'article 154 du règle- tenus,d'aSS,umei: certaines responsabilités financières
ment intérieur, ma délégation ne pourra voter en faveur ,pour (aire face à une &it'uation donnée. Màis, dans le
de dispositions qui implicitement pourraient nous enga- case qui ,nous oçcùpe, nous nous trOttvons placés devant
gerl fût-ce moralement, à participer à.de telles dépenses.. une situation créée par la .vol?hté de certains . E:tats
25. La délégation, mexicaine a voté en faveur' dti Membres; aUSSI, on peut dtfi!cllement, s'attendre a. ,ce
projet. de résolution présenté par les 20 puissances que mon ~ouvernement contrt1:>ue~e'quelque .mamere
[A!3385/Rev.1] parce qu'elle estime que les résolu-que c7 SoIt au pna~cementdes~epenses qUI ,seront
tions de l'Assemblée générale des 2 et 7 novembre el}gagees pour d~gag~r le canaldes obstacles qUI l'em:-
mentionnées dans ce documentn'ont pas été appliquéespechentdefonctlonner norm~ement . .,' ','

'de avec toute la' célérité voulue. 33. Je crois devoir rappeler, d'une t1lanière générale,
ous 26. J'ai été heureux de ,constater que le paragraphe 1 la' théorie.seloll, laquel1~ l~s hOrnmes'SonfresPonsaNes
lue, du•.dispositif a ·étérevisé de façon .à. pouvoir' être plus de .leurs ,actes. ~l1: drolt !llterne, lorsqu'un,. acte' ~e!l~-
:ule Jactlement accepté par lagrande1l1ajorité des :Etats tue11X e&tcomn,t~s,.tl.~lltratne;unedoubl~1!~s~n~ab~b~e:
)jèt~el11bres, Toutefois, il n'~t:>ose pas ,avec assez d'exac- uf;1ere!1Pons~bth~e'pen~le", ~t ~ne,respon~abt1tteC1V11e~
sti. titudeles faits dont nous avions,été informés peu avant SI nous a,ppltquonscettetheorle auças' qUI nous ,occupe,
ous le vote. ' . nous sonunesamellésà co~c1Ure"qu~ ce sOIltcefuc qùi
[u~, 27, . ...',"',... , . .' s01J;tres~~sa~Ie~ de 1~ sit~at~oIl ~ctu,el~~,au1\[oyeti..
:50' , .' .Plus.le temps.s ecoule sans.que .lespfly~ag;esse';1rs Onentqul dOIvent .~ssumer ,la chargede,te1J.1ettre, .les
~7 eva~uent leurs troupes de la.parbe.~uterrttOlre egypben çhoses ... etl .. Egypte •dans'. l'état. ,Olt .. elles ..sê. trouvaient

'" qu',Js. 0scupent .act~el1ep1ent, plus •les .dis~~nsiorsqut avant)es' évé.p.em~~ts,:;qt1tson~,fiûrv~us.d.epu~~)~nn
.do issombnssent. la. 'Situabon' du.Mo~en:C),rlent saccen"'· du .molsdernt.er..pe tou!e matl_ere,' ~'llJaut., r~~~lJ;ti(le~
;'lu uent.No;us eSPe.r?ns ...doncq~el arnvee. en ,Egypte .. fralsqtt'~ntratp.eraledegaget1lent ~lu.ca1.1al,11,fautle~
u des, premler~.conh!1~ents de l~ Force",d~u.rge!1ce •des~"~repartire,ntre)e& u&agers .du '. cana.l,c'est..à-dire ':entre'

::J.e Nahons. Untes facl!ttera, ,la; .mIse •. e~;a~pl~catlOn. .de,s ceu~qtiienbériéfici~n,t.;'c'estàe~:x: qu'in,.coWJ:>ela.~harge
;i~f mr~ur~s, ~ecommandeesparl ~ssemblee ~enerale~ehml- financière de~raVaux. dêdégagel.ri~pt. ,"'. '. ,-.'Y:'}

6)
",. .na~talDsl ... tous les .obst~~lesdordre'prat~queqU1'pQur- 34.•Je,., §u1s .certain,-et,je;;,#êns'à.ledéçlare,t d.'tlllê·

ljêt Î~at~nte~l entraver .,la.mtse,en favre:~~ldeet efficace: !pâni.ètettêtte.et,cat~g?riqw~-:--'9.u~;tJ.r;,#pOl:îy.pit:~~é4~
èt !ii\~I·.U~9lTIA,( Sal.vado~) rtradd_,'1f.ttëli1l'~spagn.oll; tt~ m

t
1'J\.dssé,mdW~e. ~S~slâtly~;de,·AtJ.?~' ,pays••••·~~.,~ùy€1tlt ....

one i ,.~e .egatlOn.ne's.e, .. p~o~os;e .. ,pa.s .', Ipteryemf'm~mte- a;ce,per ...•. es. ...••. ISP9~lttC:>n.S:qllJ:· p,r.e,vo~~Ilt;H~ec0l1.~t:t~u~
h. 1an,t, dans ]a.~~~cusslOt1,getleralesur. la. ..qt1~st.~?n e~ ~lona.u~f~a~s oc~s.lptJ,J:le~pa.rl~s. pl?~r~t.19v:~ ;.d~dég~ge;·
pe «ep~e.~n fa1-t, elle'nepe~t· acc:epter JaprocedtIrequl me~f<1u.c~al.,Jeti~tJ,s'a, ,~êfi:D1f;tre$;'çl~lrcrJ11ent",otr~i

.aet~ sUlvie'en l'occurrence.et quia consisté àinfel'rom-: position' 'sur' ée' point, '. parce.qtiê'là 'délégation '~alVado;
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z:ienn~ a -à."cetéprd,; ~ne··~~de,res~nsabilitéVis.à- ",D;1ns:lè:courant dU:rrlois'd'c:k:toDi'e, on aboutit à,cer~
~'~s~:~«; i'X$'ein}llée, ~\\~Kale~. 'Ce !;~tin; no~s avons t'~cC?rd~J:sul';1aba'se à.·d~nne1" àux ;~iscussions, A'ce~e
à!~prls que quelques pays se ~r()po~~t,~e,degager~e ,,~~ue, ,Jt;!p1onde. cro~~ut'l c~mprenare q~e le~ parties
canal.de. Suez à leurs frais; S al.en ~talt amsl, ce que Je ·mteressées \'Ii.'adresseralent directement lune. a l'autre
viens.de dire; serait sans obj,et;cePenltant, ~t.. en t~ut par, les bO,ns'afficcs ,d~ Secrétaire g~néral; et ~~rs;li,

1 ~~t de cause, je doissoubgner que ma' delégatlonv~ale"'t.le~trs ~ffQrts'en vue ,de!a:~let" le .diffe~nd
1 s~inquiète beaucoup'. de cet: aspect .â~ .·lél question et sUl'Venu entre J Egypteet les' deux n~\19ns oCCldelltàles.
tjentà ce qu'il soit c11!irement .étabJi~ d~s leproc,ès- ,4,2.'. 'li est temps de se rendre compte.que, ce problème

·ver~, qu'elle mt pourrait. pas. accepter ,Une r~soh~tloa:. aune grande'portée internationale, en.cesens quele
'de cet',ordre:. . 1 . , canal de Sùez, ,bien que situé en territoire égyptien et
;35, , Aux termes d~s .dispo~itions du paragraphe 3 d~ piac~ .sou~ lél·souyerainet~ <,le, l'Egypte, est un ~as~
deuxième projet. de:i resolupon. q~e nous avons adopte mar1t1~e. mternatlQnal,qul presente. une ~rande I~po.t.

·'le 24 novembre, l'Assemblee gen,erél;le: . tance economlque pour le mon~e tant orIental qU!l«I.
" . "Autorise le Secrétaire!générah\ continuer de re- dentat. ,P~ur a!'1~nt que .mon &:o~vemement,le sa~e,

.' chercher des mesures pratiques et de négocier des le.,SecrctaIr.e g~nera1 avult st1g~et:~ que ce~ dlscusslops
accords pour que les:· opérations, de' dégagement du .~o~,ent, r.ep~ses le ...29 octobrt: ~ .. titre officlewc~PUIS,
cartal puissent être rapidement ~t.efflcacement entre- .qu,elles ·pe p~urralent pas aVOIr un a~tre caractere_

.. prisês". . ... . , '. .entre les representant~ du Royaum;-Um et ~e la France
.. ' . , . ',. . . d'une part, et le representant de 1Egypte d a~tre.parti

Je. tle~scependantadecl~er,une fOlS de plus, au ces. discussions devaient se dérouler à (':.enève avec le
:s~Jet .~e ce p'a~ap-a~he,' qu en votant, e~ fa~ur.de la concours du Secrétaire général. .
'resolubon, la delegation'du Salvador n.a Jama~s entendu ", ......,.. " " . 9 .
·prertdre un'· engagement financier' au .nom de. son pays. .43.....C .~st un~ .. q~te a. retemr, car. c est l,e~. octob~e
,." ..... ..' -',' . . .. ' .. '. '., r q~)Israel a, attaque l'Eeoypte. Je demande a.l Assemblee
~~6., ~, Kns~~a ~.l'<~ON (Ind~) [tr~1nt .d~.. .an- générale de replacer (:~~événement dallS s~ ,:raie .pers.
<g~~J .M~ ~el~gation :tient tou~ dabord a precIser sa 'pective,To~te cette s~rIed'arran~em~.J,1t~ etaient l~te~.
posmon quant a lanab.tredu debata~~el. ,. co vertus tandiS que l'albapce anglo-franc;alse poursUivatt
37. S~I~l1 09';'S, l~~ssempl~e générale .J?ro~ed,e.en .~e ses préparatifs militaires dont.ci~: n91;1s disait. qu:i1s
nl0me~ta ',la. 4ISCU~sI0~~eneral~,~~ la q~esbon etu~lee étaiel1t de.. ,simples, ~esures ~e ~r~caution, expb9 tion
'~rle, ~Const?l de secu~!e.10rs ~e ses 749em~ e~75~e que mon, gbuvern~ent a accepte~ et, sur laquelle.Il ne
·sea~~es ~t, ~ ~apre!111ere. s~sslon ~tr.aord~nal,re, d ur- désire pas '. revemr" p'our le .mom~nt.Le Con~ell~',ûe
'gence, .pélf 1Assemblee, qql 1a ensuite, .mscnte a l.ord~e sécurité. s'était occupe. de' ..taqùestlon,' et, ..ayant trolIvé
:du jour 'de)a présente sessiol1 ordinaIre. L'AsseJ!lblee une basede discussion, avait spggéré la date du 29
n'a pas terminé. l'étude de ce point de l'ordr~du Jour; octobrê~ Le Gouvernemènt égyptien: avait informé mon
itantqu'il én sera' ainsi,' nous 'estimons c;Iue t~lUtes }esgouvernement qu'il cOnsentaità·participer à ces conver'
déclarations rentrent ~ans le cadre de la diSCUSSIon sations. Le mondeeniier s'attendait à cequ'elles'com,
fgénétale,à 'moins qu'il ne soit spécifié qù'il en est autre- mencent le~ 29 octobre, .quand l'alliânce .anglo-française
!ment/N.Gus croyons savoir qu'une,délégation a le droit tdait savoirqu'etJe'n'yparticiperait pas. 'C'est à cette
dè.pr.~senter des'~!ojets de réso!ut,ion tant que l'A~sem- même .datequ~Israël.~.attaquél!Egypte:. . . 1

blee n en a pas fini 3:.yec une question. AUSSI ma deléga- 44 Av-antces'éyénements certaines déclarations offi'
tion' considère qu'il est inexact ~'afI!rmer, c?mme oncieiles "émanant des milieU~gOUv~nementaux.d'Israël
l'a }~t au·c.o~rs de la séance ~'a1;1J~urd'hl!'" que la avaientà·piusie.ur~ ~eprises ~onné .~. enten<ire.qpe' è~t
·procedure SUIVIe le 24 novembre etaltlrrégullere· Etat ne profiterattpas des dlfficultes. ef'des dlfferends
38.;' Vojci ce qui s'est passé : l'Assemblée s'es~ vue provoqués par l'affair~ d,u canal pour imposer, se~ vues
'dans la,"':nécessité d'agir' pc:lur~ç~élére~ le retraIt des ouse livrer à des activitéli, quirisqueràiènt d'ellvenime~
tto\lpeset d'exprimer ses VïièsSûr le déga~ement d\l la' situation: En.d'autres .teI'DJes, personne'nepenSàit
.canal dë' Suez et de la Force d'urgence. AUSSI, au cours que l~s difficultés' auxquelles l'Egypte devait' faire face
d~ la~iscus~ion générale, l'Assemblée,. avec bon s~ns à tette époque ni)a situation internationale provoquéé
etsagesse~a décidé' de donner une forme concrete par le différend r.elatif au' canal de. Suez serviraient
a~:x'.opinioiis exprimé~~. ~en'e~tpasla premiè~e fois, de ,prétextes' à une ,~ctionq,uelc~nque:LeliHge~)re~ati,f
·au: cours .des .10 dernleres .annees, que des. prOjets de aùcanalne figure d'aIlleurs .pasaunonibre des questlon~
résolp~on.01'!t,ét! prés~~t~li e~'adopt~s ~vant!~ fin .d~ d0!1tl:4ssembléè générale.doits'o~cupe!~ur.lemôment
la .d!Sc~s~lOn.. ge.ne~le ~~ne' que~ti~n•.. Lâ .• ~1t11atlOp ptllsqù~.1l n'est pas .c0'Eprlsd~ns:le.pOl~tde.l'ordred~
auraIt! ete tout. a, fmt dlfferente.~l 1Assem~lee avait jour que noûsexammons,'amslque Je le montrera!
âéjà ~etminé l'exalilen.,de la présente question. . ü toùt à l'heure,

3~.. ·.Nah.irelleÙle~t, ,c'esta~ P.résiderit .<m'il. appartient 45. Donc; lè,29 oct()brê:· •l'Egypte ." ~st .·attaquée . par
... ?e ..st,at~er .s~rcè. pou:?-t.M~s, .Je ne VOIS, pas. commen! lŒtat ••. d'Israël;.,' Nous.· sommesi"prêts'à ,admettre .qu.e
~~.' .. pourralt ..·c~l1.ceyolr .a!ltr<:ment. la ~ltu,at\on, aussI cette. attaque ne·sauraitêtte.is()lée.duçontextehistdh'
!?~~ernPs.q~~c~~t~·qt1e~tlon re~t~lD,~Crlte.a lordre du gue des .lOde'rl}ières . années" ,Tous 'ceux . qui ontet~
)911~,~e,laprese~te~~~slon. ". . . ..., .... assôdés:aux'travaux'des NaHonsUniès 'saveptqu'a
~,:,/'J~,: ;d.~.~ire ,~~tir~r l'attention. <le .. l'A~sem~lée, ~u~ !TIàintes:.repÎ'Îses .. le "Conseil •• de ;:séc~ri!~a .•• été.ap~I~.à.

\\.l!l1~s~()l'lque.d~ .letat~e ;choses. ac~e.l;. Je .n.~bus~r:;l1 mterventr à ',propos .d'escarmouches-et '.deral~s; ".• dun
cepetidan~paS d~s~ ·patlehè~,. et.io'al .,pas . l'll1tentlqn côté 'conimed~ l'iutre;:et.'qu'il existe toutt1n~trièté.
'9'~n,~f~r,;,~~;n~le~ dé~ls:,. ' .. "', '.". plande'prof~ndes'Tésentente~q~~ sé'S?nt ~ tràdüi~et
.41;\:~&:qlèh;lbre~, •,de .'1'A.ssemblé~·se :souYlendront par. des confbts'a.rmes" entr~'l?ull ou'J'aut..~·des Et~ts
·q#~,~r~i;:q~~"ll1L'n!fti~ila}islltio.n.~;d~iélP~l! ge,~~ez.••par.;lraRe~ 'Cl.';~,J)lù~iet1rs '. d'e,nW~e1;p~, et .. Jsrll~l.~l\1:!lisj:?n ll1e,
l'~gyp,t~èUJ'~té (:pnt~~t~~,. des.côn~er~ll.çe,s*~ reu",.H'ellts~~r~t, ep.ia~9un~.fllç(tll, trQ!;1Yer dall~ ~~ia~tsJa.r.lt1stl~::

~.·.; ;.·•.Lô....•·.· ..••..t1.;'â.·,r.è....•.~.,..<9,.,~ s., i.·.~~.~.9Çt., ..at10.. p.'s·e.Jl.r·,.ellt...he.q .§ q.. t1
e

fin:a.l..e-.. '.' ca; t.....•..lon.,âe·:.l~at.~.~q.u.e.. }..;:l,.ù. 29'': o.c.. '..t.;o.,b..•. re;.e.p.., ,ef.te..t,}a;.§lt.u.a.•,t.w~·..m~~t'le,s::gp,t1y~~eff1~ilt~;',~ù,,~oyf:f~e~:aD,1)et;d,<: . la. n~,p,r~sel1ta~t.;al'~';1nçaract~re .pa,rt.c~h.~r';1e~'Je.p<;~s;~
·.~t~~~~i~~s~~è~~;~l~.j~gn~~~l,~~:~~~u,~t~;i~e.,~e~~,.qH~sf!,(m:· g,';1:oPJ?~l,l~·gjffl8~~J?,ellt,,·prs~~11<;l~e;;9P~,·,1 }t:gy,p.t~i.a9~1,~
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'~isi.ce momentpréclspoul·.lancer Une nouvelle:atta- 1'Egypte, Onnous~aditè9.ue les bombardements vinaient
que contre Israël, alors qu'el,le se trouvait sous la ?~s objectifs mi!itaires et,'-à. ~e propos, je p~rlerai tout
menace des forces ,navales, aérten~es et terrestres con-:- a l'heure du ... dIscours prononcé par' le Mlmstre des
sidérables que les deux grandes, puissances occldentales affaire~ étrangère~, de France, sans étudier .la question
llvaientréunies en vue -notamment d'exercer une prcs- de' savoir si qui que ~~ soit a le droit de bombarder les
sion::sur elle, Cl objectifs militaires d'un autre Etat, à moins d'avoir été
46 Aussi le seul moyen de Iljustifier" cette'lfttaque attaqué ou d'être en état de guerre. Je crois compr-endre
'é~it "de l~ présenter comme guçrre prév(m~J{(:; or, que les alliés franco-~ritanniqries affirment qu'ils ne sont
toute la conception de guerre préventive estsc~ntraire pas eD; guer~~ ayec 1~gypteet !le. fo~t que m.ener,.u!le
aux prinCipes de la Charte. et à la civilisatton. .La opératt?n mllttalre. C est une dIstinction subttle" malS,
doctrine de la guerre préventive est la même qùe celle lorsqU'lI y a de nombreux morts,elle n'a plus guere de
de la guerre éclair - or, le 29 octobre, une attaque sens.
par surprise a été déclenchée. 52. Ces bombardements d'objectifs militaires ont fait
47. Le 30 octobre, les Gouvernements de la France denombreuse.s vic~~es"y co.mpris des femmes et d,es
et du Royaume-Uni ont adressé aux Gouvernements .enfants, parmI les CIVtlS egyptiens. ,JI ;y a eu des blesses~
de l'Egypte et d'Israël un ultimatum. J'aimerais vous De plus, les quartiers arabes de Port-Saïd ont brûlé,
.lire la commul,1ication au sujet de, cet ultimatum, telle pe .g;ands domma1!es ~t de dures 'souffr~ce~ on~é~é

. 'qu'elle a pa~u dans les Journaux; je crois qu'ils en m~lgesau peuple egyptien.Le mondeen~ler s ~s~ mdi-
ont assez ~,delement repropuit le texte:. ,. ~e ~ontre l~ ho~bardement .p~ pop~latlons clvtle~ et

ilLe Royaume-Uni e~ la France onLadr~sséd~s le .faIt de prevemr les gensqü; ds d01v~nt a~andonner
communications. ,urgentes . a~x Gouvèrpemeht~ d~ ,leur foyer ne rend pas cette action plus hum~ne. ,.é)

l'Egypte et d'Israël, les mYltant l'un et l'autre a 53. ,Le 5 novembre, les forces franc::o-brl~nntq~es
1t1ettrè fin im111édiatement à ... toute activité militaiie ont. débarqué en Egypte; L'Assemblée générale;s'étàit
~ur terre, ,sur meréet .dans les airs, à retirer leurs réunie entre-témps; .le 2 .novembre elle avait déÎnandé

Aqrces mi1ita~res,à.une.distance:de 10 miiles du canal; à Israël, qui envahissait le t.erritoire égyptien, de ramener
en outre, afin dèséparer les belligérânts et de'garan- .sès troupes sur son propre territoire et elle avait invité

'tiràux batea~de'toutes nations lâ liberté de les; deux~utresgouy-ernements~,. ne pas envoyer
passage' par' le .èanàl .ils ont demande au' Gouverne- d'armes où de forces a}mées1et 'à::·ne' pas accroître leur
ment égyptien de co~sentir à ce que les forces franco- potentiel militaire dans la régiori.:·," .'

.; pritanniqu~s occùp;'}t. tem~r3.irel11ent •des positions '. 54, Aiils!, en' agissant, comme ils l'0!lt fait, après que,
a, P?rt:-S~~d, \Is~atlla:,etSu~~_ L~~ Gouv~';'11em~nt~. l'Assembte~ ettt adopte cett~résoluti0!1 997, (ES.-I),
de lEgypteet,d Isra;el ont ete prIes de reIm.ndre a !a.France et le Royaume-Umont brave les resoluti6nS

. ,ces eomm~'niCationà dans 'les douze' lieures ..." . de l'Assemblée. Au'" lieu de mettre fin aUX hostilités
~_, :J'aim~r~is' que_l'Àss~blée ,~a'';'i~ece texte d~ dès gue .les ·Nations Unies .les .y ont invités, lesa!liés
plus près, Les Gouvernements d'Isra~letde·I~Egypte 'franco-britanniques ont essayé,patce d~barguem~ntet
sont invités à se' retirer à 10 milles du canaL Cela ! léutintervention arméei dé·s'a'ssurèr des gains"tnilitajtes, I;/;~LL
éqitivalaitpour .les }~~tienês. àse.~etir,er à.10mi11~s éS'pê:~nt,: aipsi, •sans' ~~c~n do\!.te,s'assurer, (laDs' l~s /
sur leur pr0pre ~errtt01re, le canal se trouvant en terrl- negoCl.Fhons, une posItion .deforce en .face de lafal-
:toire é~ptlen,~ a1o:s.qù'en,,~nnéttanVaux :Israéli,ens blèSSe}m}1Jtaire de l'Egypte: .•. , ',.. Q)'
de. se :endr,e Cl ,10 !11111es 1de cecar.a.J.:on le~r }a~sse 55.,. Grace aux efforts deJ'Ass~blee, un ce~sez-le:feu
toute '. bbe~:te. de .traverser la pr~squ de du SInal, JUS- Jut obtenu le ·7 novembre,. mal~. les forces etrangeres
tut)xcabords du canat o'n;p.~utpr~t~ndreaprès .ce1a'restentencoreen territoire égyptien, .•...~
qüel~1llêfh~ ultimatum.a,été à#~ssé~ùx (lèux p~rties, 56. Avant depours1,1ivre mon exposê .de cesévén~è'c
S~!?n .. FOI, ,tlr~ssort du texte meme. âecet· ulttmatummep.t!"j~voudrais, co,nfopnéin;entc ~ux instructi,ons. de ,;.
qutl ne~ est rten. '.. .., " . .mongouvernemellt,defimrc1a1t~mentnotreattitude à
,49. l?'autre pa.rt, ?nnous,.fl dît qu~ les ,Gouvernements l'égard,des trois pays' al1t~urs de, l'agression. .
îrallçal~ et ~rttanntque avalent dem3:nde 'au Gouverne- 57, Je parlerai tout d'abord. du Royaume-U '. M
me\1t ~gyptien d'accepter 'que leurs Jorces occupent . . '. . . d . 1 _ " , .. ." ,~11. on
·.P·•.o'.r·t S' -.d "1' -1'" 't' :S'ü'. d' ····t· . '. t' . pays entretIent .es re. ahons t.res. etr.o.l.teset t.res h.armo..,.. ".. - al . smal la e' ez' en au res ermes on· '" . '1'" '1'b'" . '1' . Go" . . . '.' >.. "''' -
exigeait dl 'Et 1: c> • - "'1 'tt l" 'fntel1S~s avec e peup e ntanmque et e . uvernel11ent -" .
1i ,.' .•.. ~Il .,. ~s. uyera:nqu.~ .p~~me e oj:cul?a ~on ,du RoyaUItie-Uni: Si cet acte de.sa partestcontraire'à
111l1}tal~enon seulemegtA une part1~ .?e,son terr~tolre'ceque nous estimons être. le droit et'nous à' f d' .
malS encore d~ sesposlbons.strateglquesessentielles. ment choqués ~nousle c1itiqu' ,... •. ,. Ptfoone-
Illle •. faut pas .oublier .que 'Je Royal.lme-UtÜ avait,. ily 'verons" amaiset 'amaisnous ~r()ns, nous ne approu-
adeux ou trois 'ans évacué ces bases après de 10IlgUe& •. '. .1... J. • n,n Clccepterons .de ~alre\:e
nég6ciatioIls,'En ·oûtrè'. les' cotiditlons de réoceu' atlon que !l0us.enpensons,-l~ ne~ reste,pas.D:10lns 'q~enos
a"v'al" "t"t' . " .• " d' . liA' .. "d' 1 ' . t'P d···relatlonsavecleRoyaume-UmdemeurentharmOmtîlSesen e e precIsees ans ccor ang o-egyp len u . t·· ..',' ..,. d' '. 1·'·· " '.' '. ..,. '. ." . l
.19 octobre 1954 '. ~ w e. no~sesperonsqu~~s es Jours -qUI ,vIennent . li
: ••.•.. '..•". .•.' . ',.' .>.' sltuatton prendrauIlemetlleureJournure et qu'il sera
5~... Par' conséquent, .cét .·ulti~atum.constituait une porté . remède , aux '.. écar.ts. de.ces·dernières .. semaines,
V1l?latioti des pril1cil?es. de la çhaXte :et ..de .·l~us~e. inter- Comm,efje .• Ya.i·, d.~jà d~t,ce~. éyénéinen~s ,. ()nt surpris ;et
n~bonal, .une"ag:;es~lO~~ontreunEt~t'~ouXeralnetuIle cltogue~~OplmOI1'~ubllqu~"mdienIle;.5)1., ,~oIl go~yel'n.e.,
~enage contre 1.lntegl'~te,de .S()~; ';ter,r:~tolre:JDe, pluf:'~P. -ment 1:?'~ demande.•<t~. faIre, c~~edec1aratlOn,c' est •. que.
~e,qul" cOlJ,cer11.~ le.RoyauWe-t.T1Pi:agl~d~I~.s()rte,(>etaJt pourseye!~ ,que sOI~no~re ;crltique~ pour.ll~tte. 9,1je,iso~t
tt~nsgresseruna~cord .ble11.precIS'.t\IlJ,Sllleffopdre .lar7 notre., pOSItion en ce qUI concerne·' ~ette ilg-resslonel1ës
g~!l1ent,~elon. lëquelun ,tel.àcte:.aurait.été .. penpi§,9!1 tle.!,ont',ni l'~1Pe .•.ni ·.l'aqtreinspirées .• par)îft~\§ëptltrieÎ1~'~-
pO\lrrait,:se ..it1§tif1.~r,parceque,nQfifiçationpréala1:>le:,~n ~le'haine'l1Ildésird~vei1~ëance'QulavôloPté-dë'(Hmi,"
~,ét~donl1ée, .: .•..... ·:,:r........,'·,:~'.,',..), .••.. ,.... it"i."/ nU~FJe.pr~stiged'ull,pays;'",.,~'.~" ',: .',<' .......•.•.. '
5.1,." .J:.e.. '~loct9pre,idetlx ,;,joürs'aprèsiseuletiu~nt,'}-les . 58:.':La'deuxiê~e~p~tiori: iin~li~uée:darls·:ceiteia.ffairê~
forces ..'franc.o"brita~niques •.•.:C()~t(~çaie~t:· à "Pombâ~~~r: c'est. la ,Fr~ncë,;NoQs.entrëtèi1Qnsd"exc~l1~~tes(,t~latiQf!s
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avec ~n gouvernement•. Après sept ou huit apnées de de"l'a$$umer, Dieu ne leur ~ pns demandé de se pqt)..r-; de':sé~\trité'
'couver.sa.'ti.on.$amica.les 'et de patieutC$ nég.ociations, la justiciers, .:c~ qu'ils prête.ndent avoir .voulu êtt.e.· Si savaient qu'
Francea.abandonné, les .derniers ,restigesde son empire l'Egypte ou Israël seseJltnient menacés d'agression -et c'est
colonial sUl' . notre territoire. En agissant ainsi, elle a· l'un ou l'aut1i~ de c~ pays ont le droit de se défendre' Genèv.e, .Us

.fait œuvre utité pour'~le monde entier .~Qut autant que individue!tement ou collectivement,conformément a~ devoir, du n
'pour nos deux pays., Noüs avons béaucoup d'estime pour termes de l'Article 51 de la Charte. Notre. organisation Conseil de ,
Inculture, les idéaux etles instituti?ns <le la ~~nce. n,e pept admet.tr~, même taci~eme~t,.q\l'un Eta~ Membre, saire pour
Nousentç~tenons'avecelle des relations commerCIales SlpUlssant SOlt~1I, que,ce sot.ent les Etats~Ums, l'Union d'autant qu
très importantes et les rapports entre nos deux; peuple~ soviétique, le ROY~flme~Uni ou la"Fronce, qui sont les Nations Un

,so.!lt. to.ujours ~~,.:nticaux..'!>,at: c.OtiS.•é.que.nt, il .~n vad,e. p~ys .. les.. p. .lu.s p.0uissant~ du monde,. p.~isse prendresur mais 'encor
meme de ce, qtiellnous"pourronsdtre de l'acbon entre-- lm d'assurer la projectton de tous les autr~s }><'\ys, car inapproprié
p~ise pax' le Go ,~ernement frnnçais. ' 0 " '"' ~i~jamais nous accépti~n~ \:e pri~cipe, nou~ ren~n::~riOIl~ les deux pa
59~J'eh ~\rrive tl\~ Gouvernement d'Israël. Le (';JOu;rer- ~ tou~ le con~ep~, de !organ~satton colleft,tve aln~l qu'à sation des

.nement de l'Inde reconnaît l'Etat et le Gouvernement 1espotr dey01; s et~b~tr ~e~ a peu ~me lot tnt~rnationa\e. char.ge.' de 1.,

.d'IsraëL N,dâ'son'~vonsliertcontre ce pays, nous voulons .pour r~vem: a la v~etlle Idee de lat~ser le preten~u SOin XIXème si'
qt'ten()s . relations avec lui' demeurent aussi amicales de mamtemr la patX at~ entreJ?nses d'un pays quel. 67. L'invà,
qu'avec)~~'âu~es pays du monde. Nous avons participé conque. . 0. comparable
aux débatsr/retâtifs àUx différends entre Israël et les 63.. Dans l'ensemble, le Rqyaume~Um et la France ont et à'l'occu
pays'nrn~, càr'cela faisait partie des responsabilités ~uJ visit~ de ~C?mbreux pays au cours,;d,es trois ou quatre qu'il {autbt
'nôus irtcQ(ube'tl't en tant que membre de cette assemblee. dern~ers stec1es. En bien des ~t'1dr01ts, .1Is sont, restés et encore, c
Il n'est tien dans les traditions ou l'histoire récente de par madvertance; c'est cequ'1Is ont fait dans l'Inde. Royattme~U
nt,'ltre :pays qui permette de nous taxer de parti pds ;~enda~t leu~ séjour, ils. ont disp~nséde n6?1bre~ . on s'est eff
racial d'anti$émiti,~me ou de méconnaissance des droits "'btenfatts, mats la populatton a tOUjOUrS souhatté leur "service ren
d'un Eb!.tM~bre. En cette affaire,notrelattUude n'e$~ d~~rt. C~~t~ns, com~enous, ont négocié c~,dé{>3rt présente so
pas ta même que celle9dés pays arabes, "et nJlUS n'hési:- d une ~.amere assez ~tca~e; nous av~nsA~nc ttre profit d'agression t
tons' pas à lé dire, queUes que soient les ~otions que et de 1 etat de subordmatton etde lamttie actuelle. de 'mesure

.cela, puisse éveiller. Al'égard, d'Israël non plus nous 64. Nous repoussons en premier lieu la thèse d'après
':1 ~'éproùvon!!"donc aùcun sentiment de 'haine et nous lllquellëcette guerre a été qéclenchée pour éviter un ~~ch:t~l

n'avons nulleme6'l le désir d'insister sur ses erreurs conflit plus grave. Nous ne reconnaissons pas le droit
passées. Nous ab<trdons par conséliuent ce problème defairê la guerre. Nous affinpons catégoriquem~nt qu'il en premier

, d'un point de V1!e purement objectif. C '.. y a eu violation des dispositiànsde la Charte et notam. Royaume.:. ..
601" Je. voltdt~s niaint~ttant ex~iner la situation tcf'~e ,ment du pat'~grap~e 4 .~e l'Arti~l~,~( Je pe parlerai 'Pas ~~:ir~:r ét~,

;}qù~ ~;ont dépetnte le, Royaume-Um, la France et Israel. du ~ou,:ernementlsrae~tett,car 11 n en fatt pas tpys~ere. liAssem1:ilée
J?arlànt au nqlrt de son gouvernement, M. poyd nous ,MalS, bten 1pt~n~u, d autres parent cette a;tto~ des suiÎlrend pl
a dit [591èmeséance], au è9ur,s;de .saderhière, inter~ couleurs de lld~ltsme. Le pa~agraphe 4 de lArtic1e 2 1 f'
vengô!l.dù,rt10.insiquel'attaque déclenché~par son pays de la Charte dtspose expressement:' ~:n~a;~~,q
.e~ par 'la ;Fr~nce avait en ,quelque sorte pour but'îlde ',. cc Les ,;Membres de l'Organisation - et aucune .r 11 ' .
servir .l~ cause de la civili!'latioit~, Iii cause :de la paix et exception n'est prévue pour les membres permanents q~",e en av

,d'empêcher que .le monde ne soit' entraîné dans une duConseiLde 'sécurité ni pour les pays qui jouissent j.i~~r~~ibs
,c.'..o.....nfl.agr.atio.n géné.ra.le..1,1 .n.ous.'. a di.'t ens,uite.qu.e .... le d'un niVeau de civilisation plu.s.~vé o.. u\::u,uise sont. intégrantè
'Royaume-Uni av'aitvoulu lancer .un défi aux Nations réservé le droit de se. délier d'u~e~obligationmorale Le Gouver

, Unies. Je 'suis" navré que .detelles.paroles aient été-- s'abstiennent, dans leurs relations"1nternationaies, drèlui,.mê 1

pron6nc~s par lui., Ua enfin déClaré que .lesforces'de reçc>urir, à 1;1 menace-, ou à l'emploideJa force,
~rméesfran~aises. etbritattniques avaient joué le. rôle ,';oit ,contre' l'intégrité, territoriale ou' l'indépendance 69:.Pottt 1

't1'uhbqt'tclier destiné à séparer.: les combattants. Si elies politique de tout Etat, soit de toute atitre manière 'tehdarif à'
onter{faitJoti~ ce, 'rôleUl()ri}esemblè'que ce bo~clier incompatible avec les buts des Nations Uriies."." Witiv~~an
s'e,st. ~is~au seryiée de,l'tine des parties,e,mpêchant 65..,00 dira peut-êtreqtte cette intervention était ~~:irJr~f~
il'autre. de ~edéfe~dre; "~ ... ':. >\:J .." compatible avec les buts des Nations Unies. Si nous d'amener 'Ut
61.:,M0rtQgqùv~r~~meti~<~tmadélégâtionh'ontjamaisprenons l'Article. premier,notis lisons que ces but~ .. ,.
'intimemeril:pensé,nhptibllqaetilent déclaré"qtiè lesforcesspn~ de maintenir .là. paix· internationale., Qtiel .jour 70.·" M. 'L1
'bx:itiblriiqt1esèt'fmriçâisesault~1Q~ît.,dû.attaqtier ·Israël ,îiéfaste que celui où ronpretendraitmaintenir la paix tions.,dans
'ait'1ièWd~'s'errpreiidreàl'Egj~it~'Jrr\f6usneprét~ndrons 'in~ernat~onale par le bombardement' des populations 'forces,. un
jariiais-cela,c'esf'ûnepeiïséeqtii,tè~f,âutâitnouseffleurer" civiles etJaguerre, éclair;"méthodesque nous. voulons Le 2.nQV'en

o ',.r;"fà~ ....noÙs,·è$tl??-orts,q~'in'fl~gerJ~;;I)~s?iiffr~t;,~è~ ,à un pay,;;;' .opbliér. âart,st;0tre civilisfftion. L'Article. premier' pré.cessez-le;,fe
,,"I,::'quelCltùl"sott,en ayant la cruaut~delacher, sur desctse: u • .. eta cette fin: prendre, des mesurescol1ec· (IlOvembr

'}..régibrtktiès: ~ù~léesen,varv.èÙ1ie't, dëS ~mbes.quitive~. effiçaces env"ùe de, prévenir .et d'écarter °lës les forcés, n
htteigpetlt'dés,fëtiuties; etQeSeDfants,'détruisêntâè~ menaces à la paix et"de réprimer tout acte d'agression troûpes is
éntre1?~i~eset'dè(industriesprot~géeset'"eritraveptle Ott autre.rupturede la parn .. ,". L'action qui nOliS ligries"der'd
~~elôppew.e~t\éé~ho~iqué;,· ,jeçé' pays, ... estùri .êrime oècupe.hè· r,çntrepas·.d~ns .le.cadre·de la'disJ?9sition ,et I~ Franc
<:ôn,fi1'è~ThÜ111arùté ,jgué:;npusidéplbroÎls' très'yiyein~nt, .qùèje"'Vi.eiisdê'dter:"Il estvrai'que,si ISraël, .la Francé ;S~qét~ire ~
:qu!ifWc§'ôit èommis ~U1f'le' t~rritoire·'d'ISraël' oit sur leet,le"~6Y3:tinie"Vnioàgissen(de~once~t;il yamesuré~i~tef,Ïient,
1\ôtte: < •• ':;'>.,~! J~,,', .'.' " 'ê' .....'. . ....• êolleçtive;·'M~is.là F~àn.ce et:'le~qYil1ime;;Unrorit 71.: Par't

. ,~~~ ~~~~:ije.'4e~nd~t?Ï1~;<Î9?Ç,~~S,:~ 'c:r~9YCJ.ti?~n'ail~~- af1ir~~~~':aY?irp'~,s'1~~"~~ ,~~~iso~',a~ecl,~~,tat d'Isr~~;. dÔltêtr~~~
,~.Ç!ls,P~$;~ç~tder~"'t~l'~e,l"?N~~!~,'pr,eWt~f,arg!1tpent ,.6e? ',,~ .1i::~uJ,C qutpl'etend.ratep.t ".queJ'act~()n,. '.~011lmüh~Gouvérn€""

. ·,).è:Sf.q~~:~~~e}~~t'a,~i~t.?-:neJep~~it,~~$~..Hrpitet;lilm.terl'~~ q~s, g!c~~ais .~t•.(1.e~~I'~ta~R:i.qitë$·· e~t:B~~ ti1e!?,u.t~;t9lt~ç-: t~rtcède :lâ
;:M;~~l!~~i:J.adrnefiai:J.tqt1:ces~t~ld~!l$,.f~,b!1tgur.!~f~rtce I~ve,'.1er~~ndral 'que .l'Artt~lepremle~ .n'~n~'1s,~ge .p;a~' Wniê,s, "ce:
e~'JeR.oyatlrt1e..'U1it~olerttlnt~rven~s[le;ratsonntlnlentdes"mesuresdee:egenre,1l1atscelles qUl,sontenonc~s, pouv{)irs d

. ,qui ." .•. at'è~,h.dt:titS\.à:agir·aiP.$i'~tait#ux.~: N't11.ne les,!l in~ati'Chapitre': \l'II (dê,laChartë.SileRoya:ume~Uni,et:lâ\ lletfierits.
,;vès ~Qi:J.èttlle';t~spons~~i!ité~ fil$~'avment:~s le dioi,tF,'iafîce,qui~ntant,qûemembresPertnan~~t$,du'Conseil".iriêritSt1ri~

., Ir'".:;. - ,>' '.' ' , .
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de":sé~l1rité jouent un rôle prépondérant à l'Assemblée, seuls juges des actes de l'Ass.ernblée que nous né l'avons'
savaient qu'Isra€} se ~ré~rait à attaquer le 29 octoJ>re nous-mêmes ........ et nous ne prétendons pas l'avoir. Il
_et c'est pourquoi ds ne désiraient pas se rendre à appartient donc d'une part au général Burns et d'autre
Genèv.c,Hs avaient d'autres préoccupations-leur part au SecJ;'ét~ir~ ~néral d'appréci~J;' de l~ cQmpé,tençe
devoir, du moins je le prêsume, était de faire appel au 'de la. FQr~ inte,mationa,le d'qrgenc~ d9nt lesrespon-
Conseil de Sécllri~l: et de demander toute actionn~~es- saQilités. constitutionnelles{1~peqq~t d~ l'Assemblée
saire pour at:l'~ter l'agression qu'Israël envisageait, g~nér~le, }4a <lélé~ti(m re{qse aU:li:' Go,uve~~ment~du
d'nùtnnt que, dans ce cas pas:ticulier, l'Or~nisatioh des Royàume..'Qni ~t de. Ja ;F~ce, le <trait,de s'~,roger la
Nations Unies avait non 'seulement créé l'Etat d'Israël faculté de déclarer ·que cet\e fo~ce es~ c9mpétente pour
mais encore institué un système - si insuffisant ou telle ou, telle tâche. .,
inapproprié qu'il fût;- de suryeillance deJa tr~ve entt:e 7~. :Mais, lorsquen,ous .aPo~d9ns le fong d~ ce pro...
les. deux pay$. pr, ds ~nt agt en dehors d~) Or~anl- bl~m~ de cQmpétence, la sltuatI(m est encore plus gtlve.
satlOn des Nat~ons ,umes'i en dehors de 1o~~msme Compétence' pourquc;>i? Compétence ·PQU,J."I aççomplir'
chargé de ~~ treve; 11s sont revenus aux pratIques du l~ mi~~ion que les ènvahisseurs franco-hritanniques
XIXème s1ecle. étaient Censés tenter· de remplir. En d'autres teJ;'me:SJ
67. L'iuvasiôû de l'Egypte par lë~ Britc!,nniques est l:essentiel,<le la. d~c~~ratiol\ q';1e M. Lloyd 3; fâite de.vant'

.comparable à,ll'attaque lancée en 1880 cotltre Alexandrie. 1AS~e1pblee.. est. qu a;, son aVIS la lforce <l urgenc~ des
ct àl'Qccupation du territoire-qui ·s'en~uivit. Voilà ce ~atlOns Umes e~t ~1\ prolon~eme~t d~s forces d'll1va~
qu'il faut: bien..comprendre et, si nous?le répétons encore, Sl?n. Elle devraIt Jouer le role d ull ecranprote~~eur
et encore, c'est parce que la semaine derni~eFdans le entr~..les,co~bat~ants" ~emeurer sur AplaceJusqu a l.a
Royaume-U~i, a\1xEtat~.,.Unis, à l'Ass~blée et ailleurs, solutIon d~. ~lve~s problemesr et, e~p~er tout conflIt
,on s'est efforcé, de dépeindre cette action comme un' a,u ,sens ?u ds .1 entendent: 11 S agIraIt donc ~e .sanc-
set;'icerendu au .~onde. Si nous tolérons qu'on la. tlO11ner la~resslon. .",', '. ... .
presente sous ce Jour 'flatteur, qu~on, fasse d'un acte 73. J'espere .que l'Assembl~ene se Jalssera Jamll,!-s
d'agression un acte moral, nous ne pourrons plus prendre amener par dès moyens détournés à' donner sa béné-
de mesure corrective. • '~ diction à une invasioll.' , ,
68. M. Lloyd a aussi déclaré que la décision prise 74. ~f.;GLloyd ~ ~it~ .':~~us, s,ommes, donc prêts .à
touchant.Ia F(.n.:ce d'urgence. ?es Nation~ Unie~ ~l.Vait été, ~cc?mpbr .cet acte de. fOl.. J~~/-'3Js petlfe, que ce ret~t:
en premier he1,1 conçue par le PremIer Mmlstre du etait ,plutol.un ~ctedepemtence .qu un' acte. de f~l.
Royaume-Uni, que l'idée avait été expo'sée à l'Assem- r7spere q1l'd fautç9~prendre: f~ldans l'Assemblee
btée par sir Pir:rson Dixon" ét que l~ Minist,:e des. gene.rale. M. Lloyd a e~leme~t dIt: , .
affaires. étrang~res <lu Canada en avaitehsuite saisi "Nous croyon$ qu'une grande. QCcasionest. de la,
l'Assemblée. Je dois dire que cette déclaration nous 'sorté offerte.;àl'Orga,nis~tionD<l~s Nations Unies ainsit
surprend plutôLNous avions pensé', et nous persistons qu'aux puissances dont l'appuicotls~ant ~stnéce.ssaire
à le ,Jaire, que le Gouvernement canadien agissait de pour l'Qr~nisation .de montrer qu'ell~s : sont ~ l~
bonne foi, q';1'il.a\'ait'de lui-même proposéc~tte mésure, hauteur(ie leur ~flche.. \':,.... ',' .
qu~elle n'avaIt rien de commun avec la politique des deux~~Nous·sommes donc prêts' à acMmplir'cetade de:
pays agresse,,!rs. Les propos.de M. Lloyd <lonnerai~ntfoi parée que nous croyons' Îfltte les. Nations UnieS'
!'i~press~on que' la p:~positi?n' du~ Canada: fait pa~ie so.nt déterminées' à ,,<;e que. Ja.\Force d'urgen~e rem:·
mtegrante de la ,. pohttque, etrangere anglo-françalse. .~ pbsse efficacement et honorabltl,l"ent lesfonctions·qtù
Le G~uve..rnement canà~ieil petit s'expliquerét se défen.. , ~ lu}. ~ônt.as.~jgn~esp;lr lesrés~~utio,?-s de,l'As~emblée'
drelU1~meme surcepomt. ge~er~le." [q9Uml!. ,sé(mce~ M·r. 9.4~ et 95.] , ,
69; . Pout potre ~àrtJ"nous considérons là prbpo!lition J'a,pprQuveetltièretnent cette phrase ;: cepen<l~n.t, M~

,,'tèndilOf à'créer une: .force d'1,1rgence comme une'jni- Lloyd a pOUJ.;suivi: " .,' '" ;\0 .::" ','

ti.âtiv~ canadienne -:--il I1'Ya là rién d'extràord,iriaire;, '~Mais,s~ilappa~aiss!lit°q1le, notrec<mfiance .a·~té
cè~~. pr~pOs!~~n •â.~té '. p.résen~ée'p3:t'. ~~ Ministr.e :des .mal.pla,cée"!l~e. tous, ce,s efforts' oneét~ vaip~, ,quetes
a~~I~es'etrangeres:dU,Çan.ada: com1l1'e. 1un ,des:m~yensN~tlQns lJm~s, nefont ..pas.pret}ve de, la,yol~m:t~n~es-
d?~ene~ :Ul1::',cesse,;.,.le~:~eu:< ':, " .', :: ".' ." ·salre'~ôu~.~egler.d~façop .durélbleles.q!1~~ti?ns en
70•. M.. Lloyd,a poursu~vienplenti9nnal1t.les tonqh S~!ipellS, 11.!y)~,u,:al~: ,certalre~ent,:d~I",r~~Ons,ide
tians dans le~quelles: ,l~s .agresseu,:s retireront leu1's/ .' §alar,1l),er,etA;etfedec9urag~!i:[lbÏf!.,,:P~1".9~~1,;, "
'forces"un cessez;le.,.feuétant. intervenu ·le 7 novembre. Q,ùy .aurait-il ""alartije et" déc9ura.gemel~t{?<'~Qui "est
Le 2tlQvem~re"l'Allsembl~e ~générale ,avait "dim,an.dé U11; ttf~~a,.céde"raiso~sl'q~ s'~~a1':mer:et d'êtrè décoqpigés,j?:
çessez-le"f~uiWll1édiat [ré~()lution" 9(;f-, (~S-1)] . Le::, N?P~"iBU l'hqnfble,ïPe~pl~' p..~;Egypte?M.; ,L.loyd·::l.~,·flit,
4,npvembr~~,,;~11e.ayaltd~tl1~J1dé)e r~~rait ,"de tout~s ~l!§~*:\.,. ,,0":•• "",,~ :"/1., .,F C'>"
les~o[ces.non· egypttenn~s (resolutIo1l; 999,;{,li:$-1}1: le~ , , .t· ','Telle \,~st· notre "posItion'" en •··ce .'quîl, concernetal,-
I!Qùpes, i_sraé1ientl,~s; :~âevaient" ;se'J,e*~r ,derrière<JJ~s, que~tiop.dt!, ,. r,eb:aitdes:tro1,1pes :;'nous,.procéderons.à
ligneS ,,4e. dém~rclltiQ~l :d~ ,l'armistiçe ;, le,Rpyaume,.Ul1i ··ce ;,retràif·, au~sitôt;" .••. 'que la;.Force:·. d'urge.nce·i,des:

.,etla: 'Franl:e' dey~ient éy~çt}er Je., ,territoiré' égyptien~ Le Natièns':iUnie~\~era' efIectivemenV.constituée', et 'en·
;Srqét~ire. gériéral,;éta!~vrié ..de i faire',l;àpp~r~ '. il1;1m~r"'mèsl1re:dè; ;femplir!~satnission.:~Jlbid",{1fl/f'~;~6, l .' '.~
~1~te!J1ent '., 'SUr .' J,exeçQt19!l}le .çes·j~e~\lres~. ., ,.... ' ". '" 75:.·', Taffirme'que ,la mission' de la Fbrce'd'urgence des'
7h': rar:~onséqu~n~!.so.~të~ir .q~e ~ê ·rétrâit·,de~ !rou~s; ,.Nati~ns "(Jnies nEl r\\g~rdeqt1e' les ,. Natibns,';t::rn.ies.,Us
dOltetre~~.uborqonne,enq~elque'fâçonâl'op~nton'des G,o~Y~~~f;·m~h~s<le'~!~, Fr~c~,.d1l,~oy'~~rn,~'fJJp1~!et
~~.Yèr~€ment~"fr~*ais)"e~',:!britânh~quê·.,. sur·..·la •coR,t~.; d Isra~l,~optI'1bll~~on~~:,d~,~n,r). çet1:c;.';m.l,S.Sl()~,d~f,s~l~·
Wn~e de' la: Force ·m!ern~tId,ilâlé:d~urgettëè· des Nattons: ,m~~,uI~! :d~s .. t:>0uvqlrstdo~~t~~~, 4;l~pgSent, lCl,:~~~t;~:-d~,r~
lJme,s,te ;s~l'ai!;:~*Or,é' une ,'.fois. :è~sayer'<l'usurpt:t· :tes' a'!:IJ1~~·t~tr.e que'~WCW19~l? 79,~~tr~s'$~ts ~o1,1Ye.~ip.s,~
poïtvqirs decêtte'assétnblée/ e011'imep.tces~deùxgouver;. YO~!!!9 çequ~.'nou~'~p»te1Jops,},; ." .'::, ..• , •'i'c""

~~ifte9ts,peuY~!it:'i1s·\iprétènçlt~t '.P9rte~.seuls ,un' jugCl- 76.'; ,. J:2eMinistre..des,à.ff~rest.éti'àrigères)deFr,anëe,a~i,
,.: ment st1ri~éttè1qûestiôn'?'IIsn'ot1t pâsiplus·ledroit'dlêtre· éoüÎ1s;:dei ·la:·'discus%ion.gét1érâ1~'à, •tr.A:ssemBléë,li;holls/,â," " - a " , (/ -.. " ',' -' ", é",. .', -:,.' ",", -;,
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!~~iquéJ~èposition,de; ~ngoüyem~ent. Jes\lis! héU- ooirtb~rdec}èsdépôt~,.d'~rm~èhts; des..auttesJ Si Qtd:, ciser notre
f,e~x :~e;noter' la c~nce~IOD1qu~d a faite, dans les termes' supimmons ,là \COllllU1SSlon du, d~sarmement, laiS$QIU" d'aujourd'h
sUlvanfs:;~ " '" l .. . chaqùe, pays bombarden les dépots d'armements des 83. Cet a

" l '''Olt-n~us â' Vivement, tepl'Oêhé; d'avoir' pris l'ini- autrés et les détruire:4e cette façon. Cetarappel1~ beau" des affaires
~'tiativ~d'oP;étation.s'mi1itàires!llors qtlc:no.us n'avions coup ,J\\.l~hdr laj~hg~e\ -'. ~ , . ' taire génêra

;. pas -eté· directement attaqués.' D'un. ,pol~t de vue 80.. DepUIS ta fin de "la: demlere guerre, ta France a tian; on n'
<p~rement:\foimel,.Jé.'reconnai~'vol?nti~r~la valeur de, étéehgag~eda~sde~ guerres colon.iales. La,longue guerre question de
.:.:ce:irepr:x:he.Mals' Je voudraiS faire ICI une compa- ~'Iildoch,tne;~;heureusement pns fin en 1954grâœ retrait des

'tlllson/"[689m.eséattee, Pat'. 24.] '. '.: ' , a'la'sagesse d~'\laFrânceet'd'aùtres Etats; lorsque, les, extrait:
M. "Piheau a ,e!1suite cl~é ,un ~sage d'un discours qu'il Cart0~S se·· tur~nt en. Ind~hine, pour la première fois' crAu C
avaat' prononce' dans une petate commune rurale de depUiS tin quart' de, Siècle, tl n'y ,eut deguer~~nllul1e part le reptése
France; Il à dit· qu'il' !lurait fallu attàquer les armées dans le monde•.'La France a subi les ravag~ de l'inva.. raie que
hitlériennes en '1936. A supposer que la comparaison sion et nous savons tous. que ses habitants se sont dé- poutsuivr

. soit'vàlàble, permettez-moi de, répéter ce que ,j'ai déjà fendushéroiquement, aussi bien en :France qu'hors de suite à se
" dit: si'vous éstimezqu'il'fàut àttàquer un agresseur France. Mais depuis la fin de la guerre mondiale, si du territ

Virtuel,' portez là .question devant,le ~Conseil de 'sécùrité.· l'o!! ex,cept~ .l~ .~ref intervalle entre 'l'aqnis!ice ~Jl Indo- Le Minist:
77:'Le Mi'nistre des aHaires 'eirangèresde France a chme et le debut .de la' guC:fr€fSanS mer~ en Afrique àprésenter
ajotfté:' " , . '..' '.. ~ du, Nord, les guerres çQlom!1les n~ont pas cessé. Nous ilLe 8
. "c~t'élément le plus impo~t de cett'e courte cam;' ne ,pou,:ons nQuse,mpê~her de ~ou~demande~ si l'ac~on connaissa
;~gtJë est,co~stitù~ par l'énormité'.du matén~l militaire ' entreprl~e c.o~tre cl Egypte6~e faisait pas partie du ~eme . à retirer
:<l'o~igine,sovié~q;aesaisi par l!aritié«dsraélienne dans processu,s" (, . c;', • ',' ,'.. o.conclus~9
'lè désert du Sinaï. Il est imPossible de penser qu'un 8b .~o~s"av~ns cru"compren~~eque,te Ml!11~tre.des~ Nations
.tel matériel pouvait être .utilisé ,parla seulearméé affalresetrangeres ~eFra!1ce f~lt certalnes.dlstmctions 84; Je vo

':égyptien~e dont chacuD"s!lvait qu'êllè disposait de' entre grandes c:t petate~ pUIs~n~es.so~s le rapport de la , .
. ·fort,. peu despééialistes èt de techniciens." [lbid~i sages.se.lI ~Aalt.remarquer, a)us5e.t1tr.e; q.1,I.e. la. bombl:. present; J~
(Jar~26.].. . . . '. '. , .' , ato~llque rlsqua;lt de nous .detfluretous ;et q1,le nous ;~~~:Ie~~

Apparemmênt, ;cette'" 'opinion n'était pas partagée par deYlonS e!1~o~seque~c~ nous ,e~orcer ~e desan,neret de. c'est-à-dire
1'~née'·ég}1>tienlle.- QUQiqù'il.eri soit,' devons-nous reJ1onc~r,a l~r~e !1to~~que. MalS l~ pomt le plus 1I1~po~', départ de
pelï~er'qùè, si'noùs~ àèhetons .de l'équipemènt militaire, tant -:-,e,tqlll ~clalreJ~nsemble du passage -:-~st 1a~~. arriver ,mê
~Ja 'signip~ que le. vend~ur fait partie de rios forces t~de d up~ ~ral'!,de .pulss.a~c:f?nv:ersune~ttte PUIS,. dans léûrs .
armé~~,o~ .c?mJ)te ~ynti nos~1liés? ,~on P!1rs.a~hète sa~ç~;,MI ~me~uapou~~ulya ~n ces~~nne~.., ." u~ retrait.
une. qu~tlte, conSiderable de matel'lel nubtâlre en ". Dans quelque~ anne~s, .lorsque 1en~rgt,e.a~om~que nlcation"d'I
Ftànce,;'tnâis,.autant que je sache~hoùs'~avansaùcUn sera deven~e 'mqms co~teuse, de telles fa~r;lca~ons riè.paslt!e~
acc:ordrttilitaia:è'jlvecla Franceèt'nous.n'avon~ aÜèUlle- ,,;serqnt.poss~ble~. ,(M.. PlOea?.eJltend' par la qq elles tice, C'esfl
nicol> l'intention râ'utiliser' .les' .forces .franc;~ses à'. des .. ~ sefontP9sslble!i ..po,u~, !es .petl~~pay~.) ~ouspouvo~~, s5'" j . ,
fins qui nous soient propres. ,Le raisonnement'avancé,d

l
emanderhllV'.ecgr:flt·Ylte f~·qpd··lladlVlebondpL.d~tla Pi~ pr~jet:J~

ici;.1!1~1para.itt~~ès"dangereux,~ca~"malheureusemeht .. 0!1 ,orsque C,llq1J,e:,n,a ~on.,p~sseera, a . tn~~om ..ue u.n instatli;
achete des)arnies:un~u partout.idans,le :monde.. Faut-al .,.ettp~nacc;r~ ~~ s eq. serYlr., ~es, fous serontalo~s les, de la cond
en'~ conc.lur~.'lque[\ces" achâts'~.OI~t·,une sigriification;'tpoli- ...~altr~s:du anonde.':,'[~§8èmil.s'~.. n~il, f1!1r:. \~7.J" . poufsutvait
iiq1Je?,it,,"J;:r"'i,;i'i;f\"~'J.:';;:·: ': 'ît:: ~ ('.',i'. '." ;",~ Pourquoi\le:S:petit~ :paysdevrateh ils,avoir le;'J11o:lo,: de. r~so.luii'

.'l'''.8···'.tH.lM·,·".• ·.•.l'i ''<1..''.:œ.. l>t::......~ti.".:""l." ..... rt'·:.'.'... '.....'~....' ,·ti·.'·"l~l·'.'~.·d· ·'1··.· d., .'. '1" poledes ..fous.?rTê', n.ele compre.nds. a.sJ" . "1,' ..'". '., als"c~;~\e.L;dl,~s,a pa ,1~e~~~nJ~,,~. e /~. eca- ",'. ''J. '.'~'?' . i ' ''.. slgrlàle'rqû
r!ltjonode, M...·Ptne&u,quI·a: poursulvf e~.ces termes:' ~ . 82. 1, en ':Iens~amtenan~ a, },a.tbtu e· ~Is.r~el,:fa: œrtàinsprd
,'. cCËj~ètioh"dèlll';Frand:~etHltRô~ù~jarir:'a~eu, ~es;: ~es?lut,lons~ 1AsseJ11q~eeg~n~.r~~e ,~ 1!1~te, Isr,aet àrentretie
/pourobj~etifmajeur d~'procéder" a"'~~: d~stfueti(jn a·[e~lr~r.s~s,trQupes*.rfrtr,e l~s'ltg~e,s de,de~ar~élbQn: qûri'h'6rit l

.. ::.j~'\ln 'mat~rieJ âêronautiquè :f6ùmî.-,lüi àus~i en abon- ~~,,,;1 élrpt.~~I,c~!,J:'ûrsq~~ Jal, prl~ ,la. p~role<, a'f' ,~UJet ,de~ pb~i' 'qu'e'
·.. ·.d .. ,"~ . ''''''l'URSS N'''''' '" -..... ,"'.... L .. d" 'd" ". lame.nètement bélge,.'.J. al, declar.e. [59.4ètne., se.ance) "au, neœ'"s'sa"t'r'es'"ance'par' . ous avons'uumUClf e, es aero- ..,. '''''' •• ' ."'.' ,.' ····"1···'·'·,·, ...•
""d'"" '.•'"'.' ·'d'. '..t··'-1."t· fd' ". '..••.' "., 1".. '.' '. - "l, ,: .,' nom d.e ma,d.ele~tion,.qu etant don.n.e .esa.rguments .que.... de. se.s dépf' .. rom~s; e 1 u~ ", es'.aVlons·'~u·~o ; 'mals nous ayons l"" ...• "f" ." , '1"'" '. " '. '.' .••,. d.·.. l'·.'.· ... ··;
·•.".·.·.ha.·.."·'.·.·.'i ·' .. ·,'.··'.·"".l ···fé'. '.. ' 'd"" '.. t·.'àfi. .on a.. val.. t . ait vao.tr, n.ous serions .. Ispo..sesa rec.. ons.I.•.. lbiti',d'être;:l
:;'~d.· ...)!.u.,e..'.::".?tJ.Stt,.~~e~.,n~.. ':,e.s.;}.t11.,rde~~e~. ,,,e.·tt·.n.o~:1?rol}eb~':'." n dérer.<ce projetde rés.olu.. t.i.on. (A.!338S/Rev.l] .si. lion.. ,e:~nnee'au'~rsonne" e'seme re a·a n,'ce ",.,1.", .... '''''['''''''1 "f ,','. T .... ,1' .:, 'f86;;'La:dél

qti~Wâ.d'âi11ed~~tc)\ij6titHâita",eci lè;plus:gtari(i gain." . np~~;a~~dn~t1~~1 ,·qlll~'l·:·e~ .,,' °dr~~d1i. 'I~Fae..t;nneds ,,\sl'~ 'so,~; SeêtétaÎre
.;''''[lbid),;~;.;:2i.'k'';I:'''' ;J:.:,.~,:.,·t;!,." rrHf;',;:, .;:.) . 'r~t~r~e~" ,..~rpea:e ~s }~es,. ~,.:e~~r~~t~~n . e;. art11~~~Für<:e'èt:
h;. '.' ".-.:.' ':"':"..~,~ .rt". c.e"'.'.." "'1" '.".'1". ''''~".' ·d"'.· .... '."" ...... '.'1" ',.:,.... , t1ce;:PepUl~.l.or.s,.·.le-r.e. p.l'~s.en.tà. Ilt. d.. rs~a~l a ...<llt,' da,ns,Son: 'n'o"u''s'~.:a"v·'o"n''S'I
~esv"en'·"'I1e.,llvçce'pus;gran;sOI~"-l'que',es·'gens'.,..t'" ;, .. , '\'''''d' "";"'1'1"" d' ; 'Id .' . ":,,, , ..··t

;·.··s~h~ôit~'à~rités;,.·à'·rott:Saïa •. ë~}.aans·,d'~ût~ès'i~Î1~,l'Ôi~~I~.d~hr;~nt~f~~~1îe~du~Sl~~i,:~~i~nt~~:~é:~~~rl~!f~tii~: ~hseigpem
~1;;1.11Ilexlstep~s d abrl.sa~~I~erlep~ .eto~ .on ~ a. ,guère' 'fôy.èt~:,d~li~"leüts:ùsinès'3ü d,ans 'leurs ft:#nes.: I:.e'retout lorsque: 'nd

····eu:.le}~~ps <leclelll" falre;.~~mPfen~l'~lla~ertls~em~nt 'de:.soldats';dans ·':-1èuÎ's·.··lriyers .ri'$isf ·:p3.S;· .·le'retrait' dêSge.hér~l.sur
. . E~~faJti!on, sonstâter~,.u~rJ.our7": ~~\J!espe~~ ique,J;~s- fOtces ârinéès"d~tHèl'e JaiJigtiê::â'aqnistice;ÇeJ>.end~t1fi,~~ltt)é, pm

6' ,se~bl~elRJ;en~ra',al?rs tes ~I~~slbons 'qu~: ~ Imposent,; ,', sFYdn: ':faisait'tm.rvenir .àU· Secretaifêgél:l#âL unè: com- Re,v,.Jh·
;.'9u u~', ~ran~ 'no~.~r:~ :pe" ~I~~ls" ..Y" ,co,mpns. ~es i!emme~n)unicationdétaillé~:.ânnoriçarif.què.,les'f()r~es .isràélieri:, 'àt,.'Il: y.a
.• et; d~~:~~~Pts":':()~f~$.t~ \tuesi~'(l~e ~leur~;:c~a!~t1s :?nt..éte, nè~ sè.s6nt têtiréèS'derrière'limigpê tl~àrhdstice/thadél~; moh' gouve
;detrUlt~s,èt.tq:ue,d,lmP9ttântS1degats ont· ete, causes dans'>'f '.'.•."l'~' "bl'"'Tâ' ' ,.' '<d ""d'ê' li ln . .·....··.t6iltetétè;rég·iôn~,·:;;;s.~ .. ·;,':i;·;"''':_,\:,';,·;'/::;.:;r·j.,~:,,· 'gat,IOn

d
estl~fe~taltM'qU~:IIII'I,sse.m eebl ae~,;otrt 'leI' rre?t .ft ; la~' ' ..,~, P,?(lS,1

,>;'·":;:/'~~~"""r:':··"."· 't'~';'f':'c';." .:":' '!".",' "'~"':''~d" •.:!i\C el.. et c:e., ll-1;'L ... als :t",n~t;1ienL e .pa~lque·\..~e;;Sola, Qrce
,.'79.. !~Q.ë '.tÔ'ijte~ rrtanière" j~~v:oûe, ne pàs "y;oir:" la' J~giqûe: sitjÏ~tion~;. 'Com,me'. je l,~i :di~: I~ ,2.4II.n()v;embfe,~~\si de~, ' ': détai

> , d rg'Ùïriè~t1itiotÎ''i\sel,qfîtl:l~quèlle1''~Ïlë' 'àgté~i()n' ésf' mesures ~(1e'lcettetnàtut~;>avai~nt;#~ prises, :Je"p.Quver" .. à é
)':" ,,' "grave.t ple~ent\ ,parêè'qu'èlle ·YÎsè· à' dé~,ruii;è Qement"dsràélie~.'.n'h'ési~erait~rP~s,~·en;,in(orme1\\ l\~,s:, ." ~blé
. le,fmatëiiêf:'tt tj~quënt'un a~tre;'i><lys.;, FàUt-il cf.~ire; s.etnblée{;~rëe qu~'cela,&eta~t;,tout\à, ,SQn \àVllnta~'I·Dan~ 'q~~\ les mo
,qù'e p()ur,:~r.rlver.~ un.Aésa~em~Fdâ1,ts;' ..le. ~6nd~;.. ,< l~" sO,~,r;~e ,du~m~tp~dQu~!~ri~~I'èi(ma:'.<lélégatiQJl ,a' i'é~t~ ~~~s ~n a

',crest.Jà~dlre ah1a:,',~uctlon'''Jdes:.,.forc:es',.'armees d~, tout' '11 qq~'rlshle Sectetalretgen~l;al)r~valt:1,Ill~ !t~l1~ cçm:tmu~ g'~tera'l~la
pa:ys~~tla~'~th9deSàt employer;':§oit,(que;l,'lès !.ùns: ,aillent .. ,n~ciitÎon;iIiPus (s~riQns/,pr:êts ~rn9~s~~.)r~fér~r,;,et:!. \\ptb; ~t..~ entr~i

••••••••I.l..,_~:...,. ./"--é"è.P:~;; li••'! Tr 11 ( W; H",'!!!! ,"t~· , ,
\ü~,.../;,,?;,,·,~,_··- .. , . J ..... : •••
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as très limitée. Ma délégation n'a p.,'\s l'inte~tion de for.. ,des 20 puissan~es ['A13385!R8?JJ] .et l'amendement
ie muler une ps:oposition précise avant d'avoi'r entendu le prop?Sé.pnl'. la Belgique [AIL. .2~.5j, et enfin les 'com~
es Ministre des affaires étrangères d'Egyptc, nll~is nous mumcatlOps [A13389 et 4133891Add.l] reçues le 24-
~~ , Cvoudrions rappeler à I!Assemblée générale que, malgré .novembre, du Gouvernement israélien au sùjet'du tetrait
ln sa ~r4occupation pour les i~portants prob~èffies d'ordre des troupes. TO\1tefois, avant de traiter de ces~uestionsi
e.. mihtaire ql\e pose le retraIt. des troupes et pour les je désire fonnuler une réserve au nom de ma delégànon.
iÎo difficultés politiques qui en découlent, elle ne devrait 110. Le Guatemala's'est abstenu lors du vote:sépilré sur
li. pas négliger l'immense problème" humanitàire devant le paragràphe 3 du projet de résolution 'des SIX puis-
nt leqltel on se trOltVe. Des milliers de J?ersoQnçs ont ,été sances [A/3386]pàrçe que, selon le ràpl?ort'~U'?Secié-
~s tuees~ selon les renseignements offictels comtnuniqués taire général sur les mesures concernant le dégagemerit
'y par l'un des ,gouvernements intéressés, ce chiffre serait du 'canal de' Suez [AI3376], l'autorisation donné~ 'ati
re bien moin~ im2Prtant en réalité, mais, quel qu'il soit, Secrétaire général comprend le droit de contracter des

c'est à l'Assemb1ée elle-même qu'il appartient de le obligations finariciè~essur simpleconsultatioti du
rs îair.e préciser. Qu'il s'agisse de l'Egypte ou de la Comité consultatif créé par la rés,olution dü 7 novem.bre
a. Hongrie, mon gouvernement se refuse, dans sesdéc1a- rJ001 (ES..J)]. Ma.délé~tionnepa.rta~e pas'l~lpoint
t~~~ râtions et ses actes publics, à se fonder sur de~ infor- de vue que le representant de l'Inde ,ment <d'exposer
la .mations émanant de sources non autorisées. et, selon lequel il n'y aurait pas.. de véritable obligation

105. C'est pourquoi il nous semble que le moment finartcière. Le rapport du Secrétaire général indique que
est venu pour l'Assemblée d'envisager la possibilité de tel est bien le cas. Ma délégation a confiance en la gestion
s'adresser à une source vraiment digne de foi - j'en- du. Secrétaire général': ~lle est persuadée que cet âs~t
tends: la Croix-Rouge internationale - et de demander du problème pourra être ,t;ésolude façon; plus neuréusè
à lm groupe d'Etats"Membres de désigner' des repré- si on lui en confie le soin·et si «;ln a, la patien.ce d'attendre
sentant:; que l'on enverrait sur place, avec l'assentiment que le temps et l'évolution de la situation cbntribuent
des parties intéressées, afin d'obseryer directement la à la solution. . .
situation. ~ • 111. D'autre part,ma délégation 'nepoùva~ prendre
106. Enfin, le Gouvernement de l'Inde a envoyé des d'engagements financiers,' au nom du. GouVèrnëmei1t
troupes 'en Egypte. Comme je l'ai indiqué au cours de guatémalien, .~n rais~n surtout des règles constitutiôD."
ma dernière intervention [594ètlte séance], ,ces troupes nelles et législatives èqu'il doit ies1?~cter .ayant ,dé Pretl-
ont déjà été en Afrique du Nord. Elles ont pris part dre un engagement de cette n;ltu;e,! dans l'hypothèse
alors à des opérations militaires, et elles se sont pleine- ?ù il vou4r~it le prendre. C'est. p'o?rquoi ~àu§t~nons
ment acquittées de leur devoir de combattants. Cettè a formuler une .reservetouchant tiotre·.attitude a·cet
fois, elles participent à une mission de paix. Au nom égard.. ' ''', . . ' .
de. mon gouvernement, je dois déclarer catégoriquement J12: '.. Î'enreviens' :rnaintenantaü disco~rs du ·repré..
qu'à n6treavis on ne saurait utiliser le territoire égyp:' sentant dù,Royaume-Uni,et jevôudrais, pourcom-.
tien que pour gagner lafrontière, et que la Force a pour me1}cer, me réjouirde la contribùtionqu'il'apporte.à ce
seule mission de séparer les combattants et de veiller qui n.otissemblè~êtrela pha:§e la :plus'.constroctive dè
à.ce qu'ils restent séparés. Tel' est le. rôle que la Forcé nos'· débats depuis que ,nous nous', ,ocëù{ions: de 'la:
est appelée à jouer. :Nous sommes heureux d'apprendre qÏ1e~tion d'Egypte. En :n~ .réportd~nfi>aS.aux·allusions
qu'lme excellente coopération.. s'est déjà instaurée entre à la politique de son gouvernement;:ét :en' sebbrrtant·
lés diverses ùnités;;-, canadiertnè, scandinaye;yougoslave à parler des PJoblèmès 'concrets' dont nous n6us,(jccu:'
et indienne - et que la Force intenlationalen'ést,pas, pons actuèllement,M. Lloyd a satisfait âce'qui;:à,notre
comme le èraign~t le .Ministre d~s.llffaires étr~rgeres avis,. constitue notre .obligationpdm9Jdialè~: ce sta,d~
du Royaume"Um, un ensemble' disparate. i du dépat: ne'pas:détruire mais·c<:mstruire;.n,s~b1~x:ajt
107. Mongouvernementtiertt à dire. combien il que nOù!111e, soyons Pl!-S 'aussico~pl~tem~t: d'ae~l'<l
àpprécie le rôle joué en l'occurrèncepar le 'généràl avec le. Royaume-Uni lorsque nouS" affirmon§! qu~iLY~'~
Burns, commandant de la Force des Nations Unies, qui deux· obiectifs~mÎ!1itaires imrnédiats~ le retrait .d~s
peut être assuré de l'entière coopération d~sofficiers troupes et le dégagement d4lic(nal.CepeiidaÎ1t,.êo~pte
indiens, . à tehu .'ae .ces ,consid~rati?ns,~g~~~f"dm~~ti,pn~ :ay,~ê;1Yl.:
l08.M:... ARENALES CATALAN (GuateD'lala) Lloyd que l~ problewede·l~con§t!tt1tl0n de;·la,.FoI'C~
[tydduitde l'espagnol]:. Lorsque I;Assemblée générale 'â'ùrgence des Nations Uni~s;peut",êh:e:envisagé. séJ?à;
a examiné la questioiid'Egypte,ma'délégation aestini~ rément des deux'alttres.·'< .•..• .• ,,',' " ;:';
devoirl>iéciser; parla mallière'd6ntellèa voté, sonatti': 11~. ··.r;;e,.r~p'ré!1èn!àijt ql,{~oy~~~~-tin(~~dit~l1;sl1~A
tridé' dè .fidélité aux principes. de' la.Chiihe. Totitefois, tance,: 'premlerelTIent, qu.~ ~e,: Royaume-Um,veut,que}a
:lv~nt levote.quî; aett lieu, à .là 594ètriè l séance; .. le24 Forte'des ,Nations.Unies' accqfup).issè\ sil' ràiSSÎÔID avec
novembre; ma délégation jugeaitQevoirexposè~c~rfaine&èfficàcité;êr ,qh'elienè"~oif. i~às'un,Qbjefa~ ',déHsiQll;
opil).ipns,,'etJormu1erùne ,réserve: Or; l'Assemblée' a deu:x:ièmérrient, .que"'Je,'RoYàume~Uni'est/, disllOséà:
décidé ... à". l~, 'maj1Jrité' ,de "mettre: immédia!em~ntaux; effectuèr l~reti:ait.de$ .troupês,' à, ',èoridition~~qu~i~u~,
voIx. üne:înotionquel'on'a appelée de "lsuspensiond(j~,(iéparf~tl'a;rr:iYée, dê~' io'tce~,.d~~,:N;~6.Qns· Yt1iès's~iêi\~
débats",. dont Je moinsqù10nj:>uisseén dire'ès'Lqu'i! cqor4onhés'e( shmiltahés,.·X~pisi~roëirieÎ;1(~nlit,i,'IM.,
ne'devrait en· être, faif .usage 'que .dans' des cas.d'urgence DlbY,d; ,a .'ajqùté.qUè,;po1Ïr',ë~;qiti;'èsf:d.q. 'élégag~rq~hf: 9"
extraordinaireetd'éxtrême néce~sité.·'.' '... . ...' .... 'canal' âe',SÜ:ez~le,Roya\lmé-trri~a o~ert'sa.çol1~Mratio#,'

.Jp9: ,:, No~~inteÏ'ventio~ .·.d'a1;ijpll'rq'hui,. '.•qui "pr~l1d :J~ It\seb:1blè. 'qù'aûcune~.· coIi,diti6li;' n'aW'été :;p~sée~·. à ,lèet
.formepqUè'~nous/;le 'voulions'.• ourton;' d'~ne;;exphcatlO~' é'gard~ ,.,,; .,.,' iJ' «'1' "~j,;: .';~(;"'·;l i; ;:',:} .'. )R';;i"dl: ~ ;;Q
'de vote, ',sinon en ce' ,qui.concerrié .la qti~stibn'disèûtéêi 114i:)S,i!'lè :rept~'seriti~t'jdtÏ; R,byati~~~tini::;n.;èjPe.f.th~t.
,du ·lm..,.oi.ns.. ',e.tIC.e.. '·qUi\(:dnc.cm.:."e' les .' rés.ol.),lti.d.ns g.u..e,.n.,'·.ou.. s.. i1e tfaifè 'ime "rëmàrque~}ëette!iâçôn,d~l:ppsê'r:.:lè ,pi:ohi~irl~'
aYo.·ns;,adoptée..'s·le. 2.4.. hOvë111.tire;. ~,p'our' o.b,ie.t d'.a.p.pé.le.r 'e'n;trtM"plirti~~\pê~t?~tt~~::~d111is'~',~~~{~n~':ni~#i~~~
:l',attentid~;~ùr tro~,s.quçstionsi···à·.·· sàvo~r·.le~discour~itqu'àd:~~Ô~ê(!~t~o'~~~;?:~8;is'rit~i~~l~~~tJ?'~~!J~~'~u~,~'e,~
pronot1c~'le23nqyefubtê'. ,.[591'è1n,e.s.éançli] .. :lë:Miiiistre 'pefhet~e,~~nseJ; ,<Iue'c~~~h~ê~.~I1::r~~lit~;,lîn~";f~c;b,~~{iis{i ".
de§)a.ffai'r~s :',éttangères'dlî:'Royatiftie'-Uni,-la 'résel1ution crete .de faJ,re,çlependrè"l~''''reti'alt·· ~des,~roüpès;· ··n()l't
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121. Compte tenu de c~s observations," je vais part;
brièvement de la résolution [AIRES/410] adoptée'sur
la proposition de 20 puissances.
122. Si nous ne pouvions pàs exclure la possibilité 11
d'un thangement sincère de la ~oIitique de certains
Etats, il me semble que nous aurIOns dû faire preuve
de sagesse et même de prudence, Il serait sage de
faciliter dans toute la mesure du possible un change..
ment de politique que de forts courartts d'opinion poll.
tique, sinon d'opinion publique, pourraient 'amener
chez certains Etats Membres de l'Organisation des
Nations Unies. Si l'on se souvient qUc:lles Nations Uni~
avaient déjà adopté et réitéré une décision semblable,
on peut estimer qu'il n'était pas necessaire de présenter
et de mettre aux voix le projet de résolution que nous
avons adopté le. 24 -novembre avec, notamment, l'appui
de ma délégation. Mais à la sagesse il faut ajouter la
prudence. II n'aurait sans doute pas été bon de retirer
le projet de r~solution des 20 puissances ou de voter
contre OU de s'abstenir, ou d'adopter des amendements
qui lui auraient ôté, toute' sa valeur. En procédant
imprudemment, on aurait pu donner à penser que les
Nations Unies revenaient sur .une ]?oIitique qu'elles
avaient adoptée auparavant dans. des CIrconstances ana­
logues et malgré des objections du même ordre.
123. C'est pour ces raisons que ma délégation a voté
contre l'amendement présenté par la .Belgique. A cet
égard, j'ajouterai brièvement, en manière de précision:
premièrement, que cet amendemènt supprimait l'ex.
pression du regret, ressenti notamment par ma déléga­
tion, devant la répugnance apparente des Etats agres­
seurs à se conformer aux résolutions adoptées ant~
rieurement sur 1e retrait des troupes; deuxièmement,
qu'il éliminait égaIement toute allusion attt lignes
d'armistice mentionnées dans la première résolution que
l'Assemblée générale a adoptée sur la question d'Egypte;
troisièmement, qu'il donnait, en ce qui ~bncerne le retrait
des troupes,. une interprétation q~téquivalait à 'poser
une condition que les NationstlE'es n'avaient pas
a.ccept.ée dans. une s.ituation plus. dé avorable encore: ilintroduisait, pour le moins, un ~lém fit) de controverse,

, qJ.1i aurait pu donner à penser que .les Nations Uni~s,
sans disposer .. des~élé111entsrd'appréci1itiol1 nécesSairès,
avaient changé de politique et avaient cédé ,devant ·,Ia
répugnance de certains Etats à se conformer. à la féso~
lution .qu'elles avaient adoptée.
124. Ma délégation .est aussi tl,ès préoccupée par' le
fait, que le projet de résolution des 20 puissances, qui
a été adopté p3r l'Assemblée généra:le, ne fait pas
mention des dernières, communiea,tions du. Gouverne"
ment israélien. ' Dans un esprit constructif, ma ç1élé-'
gatioll avait suggéré officieusement, aux porte-parole
des 20 puis!3ances, un. amendement. tendant à prendJe
acte. de ces deu~ communications, encore qu'elles ne
fissent pas non"plusallusion aux 'lignes d'armistice.
Cependant, étant donnéla sitJ.1ation dans !aquelle 'J0us
nous·tr,ouvions Je 24 novembre, la .suspenslon du debllt,.,
et, ,le fait que notre.. suggestion,devait.être,discutée avec
chacun des. 20 auteurs du projet, nos efforts sont de~.
meurés ·,vains.• Nous, voudriolls au moins ,ql1e .. notreattitude' soit consignée au pr~cès.,vet:bal. < "

125;, Coml?te tepu: de,totttesees.cQnsidérations, fila
dél~gatioll '~i esti~é .ql1'.elle dev~it.· voter en faveur· du,proJet de resolttbon: des 20 pUlssançes,en::!3e.fondant'tOUt· pa..ticulièrein~t '.sur., les. ttoisraisons ... suivantes:·"
"enpr~mie1" 1iel1,; ceprojetne.faisaitqueconfirmerl~
position, '•. prise.:par. ',. VA.ssel11blée ,.Qans 'des.résqlutionsQ

., alJtéJ:'iel1r~s; 'de\pcièlTIem~nt, .~trJondiceproj~tClle., .nqus .••.
<1el111111d~it#eIl .• p.lil1jtg;,t~r:eaf)' ce,n',èst: pas, 'pard~CJ,u,e

.. ' ,,:', ,,';'fl " ;,'

Asaembloo dn6ra1e - Ollllême sessIon- SéanClCS pl&1lêrœ
seule:met}t .de leur remplacement simultané par les
tl'Qupes 'des ~ations Unies, mais aussi de l'efficacité
de ces troupes. Et si l'on tient compte du f<ùt que, dans
ies rnpport~ du Secrétaire gênéml, le troisième pro-­
blème, celui du dégagement du canal, semble être su­
bQrdonné atl retrait des troupes, il est évident que tout
ijépend ou paraît -dépendre. de ce ~aractère .efficace de
la. :Foree d'urgence des Nations Umes.,
US. .C'est pourquoi ma dêlégation estime - et je
tiens à souligner ce point - que la partie ,la olus im­
pQrtante du discours du représentant du RoyaÙIne-Uni
est celle où il a déclaré: '

uNous avons grattde confiance dans le Secrétaire
général et,s~mmes J?::rsuadés que lui-mêl11e' et. I:As­semblée generale ve1Ueront en toute bonne fOl a ce
que la :Force soit en mesure 'd'accomplir ces missions
avec compétence etefficacité~ C'est sur cette base que
nous avons accepté de retirer nos forces." [591ème
séance, par. 90.]

Ma délégation interprète cette déclaration du Royaume­
Uni comme signifiant que le Gouvernement britannique
se 'rangera à l'avis du Secrétaire général en ce qui
cortceme l~efficacité ou la compétence de la :Force des
Nations Unies pour s'acquitter de la mission que l'As­
semblée générale .lui a :confiée, mission qui ne consiste
pas."à -s'acquitter des fonctions des forces d'invasion,
c'est'":à-dire à se livrer à une occupation <le gt~erre.
116. Jien viensrnaintenant à un autre aspect de la
question qui explique également ·le sens .des décisions
9iteno~s âvons' prises. Comment faut-il interpréter
lattitudedu Royaume-Uni? On ne doit 'pas oublier
que jusqu'ici il semblait que le retrait des troupes était
subordonné·à un règlement satisfaisant'L-je souligne:
satisfaisant - des deux grands problèmes qui se pôsent
dans· Je Moyen-Orient. Il s'agissait alors avant toutde savoir ce qu'on entendait par ,Usatisfaisant" et qui
aurait'qualité .pour se .pronol1Cer sur ce point, tout
comme, jusqu'à hier, il s'agissait avant tout de savoir
ce qu'on entendait par compétence de la Force .des
Nations Unies et qui aurait qualité pour se prononcer
sur, :cette '..compétence. . .
I1J.7~ '." Certains .voudront. nous rappeler que'des bom­
bardenients et une invasion. ont eu lieu en violation
ilë'tésoiutions explicites de l'Organisation des NationsUJÛès. ',.
l1a.'~De l'avis den;a délégation, l'attitude actuelle du
~oyatitne-Uninepeut s'expliquer que de deux façons
et jèélemande à)a,délégationdu Royaume-Uni dene
Pas'.s'offenser de ce que je vais dire, uniquement d'~iI-
leurs.aux .firts de mon argumentation.· . .'. '.'
119~ Les deux explications q~e l'on peut donnerdes
deniières'<!êclarations .. d1,1. Royaume-Uni sont 'les :sui~
vanteS: 99 bien ilya eu c4angement depol~tique,ou
bien il:s'agit de •..man~uvres ··dilatoires .. qui· goivent•.1ui
i:lërm~ttr~: d'atten~re ull •climat politiqu~'}rit~rnation~l
plu~ .favôrabl~, et-de consel'Ver une posItIOn de. forée
~ùrriegoèier. 'Patce'que, mêl11e,s'il s'agitd'u~e .reti'~ite'
o;lid'u!l. chan~eri1~nt~epolitiqu~,,?n ..nous, di~a .qu'il
~$t 1?~qu~depel1ser \iÎt~ Ie~' p~t;tI~S 'mteress,e~s es~ale~t
~e'tir.~r..le.f'l~s grand. Prcofit '.ppsslble de la sltuation~,
d20.':~ Ma ~ délégation .estime qu'il est dangereux ,et. peu.consttuctifde préjuger les intentions' d'autrui ,~tde
douter ..desa<sincérité. M:aisl,qu'HI3'agiss~d~unchange­
#~P.t){~.po~tiqlJç~'qu'il.s'agisse,de;tt1an~u"res.dilatoires.
§W(l#~i~,s~agisse,.~es .ç1eu~ .'.:'à.n01,1veat1 je~oulignequ:il ••.• 9
ri~Y·f;~'1,~,""dè' •. n1a.:p~, ";qu'Hn~ .' argttmentati.9n .,. t-lkeSt
cèlltabl,.eritQut.#âtde.ëau~e,:qu'il...nefautp~.exclùre
W;)()$~~~mff.1~plu~:~~Y~>l;a~lç!: . . ;,,': ";. . :.. '
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nQU~; noU~ acçoutumons'à l1n fait injust~ ql1'Udevien) /1 \ de dêmarcation établie par la Conventiond;armisûc~
juste;ttoiilièmeme,ntenfin, ma delégation était et \ idu 24 février 1949. C'est donc parce qu'elle a consi-.
dem~ure profondément tQnvaincueque, pol1r régler déré la résolution en tenant compte des déclarations
tant le: conflit actuel qt,te, les detQC grands problèmes antérieures du Ministre des a~aires étrangères (l'Israël
du Moyen-Orient de manière jl1ste, adéql1ate et perma- et du représentant d'Israël qU,e la délégation du. ,Costa-
n~te, il est indispenllable que les Nations Unies confir- Rica a voté pour.cette résolution. En effet, ces décla-
ment à tout moment, avec la modér:ation nécessaire, rations donnaient, au moment du vote, un caractère
qu'elles ,sont· fermement résolues cl ne pas' s'écarter quelque peu anachtonique à la résoll1tion.
d~ chemin q~'el1es se sont tracé conformémen~ aUJf prin- 132. Il;,~st reg,rettable que les. auteurs du proJe~
Cl'pes. de la Chart~ et. que les Et~ts· Membres <te, IOrg,a- de résolu~lon. n'aient pas accepté des amendements. qUI
nJsatton, e~ parttcuher.ce~ q~n ont lep}u.s.d autonté n'avaient pas pour but de l'édulcorer ou d:enmodlfier
pour obtemr une. soll1tton equltable et déCISive de ces le sens mais seulement de l'adapter aux circonstances.
problèmes, .témoignent qe la même fermeté. du mo:Uent. Mon. pays considère qu'il est inutile que
126. Ma délégation se réserve le droit d'inte.rvenir l'Assenlblée réitère constamment seS résolutions, sauf
ultérieurement sur cette question. lorsqu'eUes sont ouvertement méconnues, comme c'est·

M. Urqufa (Salvador), vke-présidentl aSSlmte la le cas des r~~olutions 9.ue nous a'V0!1s a~optées au cou,rs
présidence. . de~es d~r~l1er~s semames ~ur. ta sltuat~o.n ~ Hongrie.
127: M. CARAS (Costa-Rica) [traduit de _l~espà- Cette, ,relt~ration est part~cuh~rem~nt.mutile lo!sque
gtlOlj: Je voüdralsexpliquer les votes é~is)e24 no- les!esol~ttons ,sont ~n v~le d apphcatton. La re~ffir- ,.
vembre 'par ma délégation sur le'proj~fde résolution ma;tto~ d un~. reso!ution n e,~t souvent que la, 1?an~fes-
des 20 puissances, sur l'amendement ~lge à ce projet. et tati~~', de· llmpattence quepro~vent. les de1egattons
sur ,le projet de résolution présenté par six pays. ' lorsqu ~!les con~tat~ntque .les resol~t.IO~S ne sont. pas

"., .... .' , ,appbquees aussI VIte qu'elles le deslrent. Cependant,
128. Ma dele~atton s es~. abs.enue sur 1amendement comme la position de nia qélégatiQn était le .24 nQ-
belge parce que la, dermere, phr~se. ~u texte. de cet vembre et demeure aujourd'hui cel.le qu'elle avait adoptée
~mendement .l;l propos des resolutlons des 2 et 7 'no- les ~ 2 et -7 novembre, j'ai voté en faveur du projet
~embre ne. lUI a .pas pat;! acc~ptable: 4ux !ermes ~e de .résolution des ZO,puissances pour ne pas paraître
1a'Pendemen~ bel~e, !es resolutt?ns ~eyalen~ etre apph- renier èe que nous' avions ,affirmé et revenir sur ce
qu~es dans le~p,rlt ?U ellesa;vaJent ete votees. A notre que nous avio"is déjà dit et voté.' ,
aVIS, chaque delegattona vote les 2 et 7 novembre dans . " ,~;.,
l'esprit et selon· les idées qui lui sont propres:" Pl~sieurs 133. Ma .deJegati0!1 s e~t abstenu~ sur !e paragra1?he
délégations ont dit le 24 noveinbre te qu'était ou devait 3 ,du p~oJet ~e, resolution des ~1X. pUI~sanC~S~ ~!e~_
être cètesprit ou' èommént il fallait l'interpréter~ 'Mal- qu el!e ait, vote .1. en~em~le de. c;e, prpJet,etant entendu
heùreusement, cet ~sprit n'est pas. celui dans' lequel' <.lue ce vote affinnattf.nengagepas !e gouverneqte~~ de
Costa-Rica a voté les résolutions et je dirai même' qu'il m~n payspourc.e, qUI est de~, ~onsel:luences fi!1ancleres
lui est contraire. Lêsdéclarationsfaitespar divers pàys 9l~lpourralen~ deçQuler deJaresolution e~qu~ d~vront D,

avai~nt pour but de faire prévaloir cette, interprétation, etre~pp~ouvees par.. le .Parlement,. .cp~e t~~ la
donnée à posteriori, de l'esprit dans lequel orit étévotéès, Constitution du Cos~a~Ri~a. Je dOIS declarer, d autre (f
les résolutions des '2 et? novembre; - par~,. '{ue, le Costa~Rlca Il, ayant au~une part de, respon- .

. ., ' .., ,': . . , sablhte dans l'affaIre du canal.de. 'Su~, mon gouver- "
12,~.,).S.IIAssemb!ee avait aà~pt~lamendemen~ ten:: nement nes'engage,pas à. solliciter d.u Parlementcette
d~nt.; a?em~~der ~ la .Fr~nc~" ;a!J ~oya~~e-Um"et ~ approbation: . . .. . ". ..'
Israel dacce1~rerl apphqttl?I!' des,r~~9Iub8ns d~s}~ .et 134~ M., HA:r-UfAH (Indonésie), [traduit d~ l'an-
~ ,nQve~hre dans. 1espr~t oU•. fesr,e~?lut!ons "a]alent g/tfÎs] : ,Etant clo~qéque le :vote a eulieu.et que nous.
ete vqtees~_son attItude ,p aura~tl!a.s etedalre, car: nous connaissons tous plus ou moins le point de vue de~:
~e. savon~ pas de .fa~on ,cert3;m·~. ~a,ns. quel, espnt ..ont .aut,res .. clélégéltions,. je serai très bref. Ma délé~tion'
eteeffecbvement votees les resol?hon~ et aucun drcu" suit.àv~ 'une' grande;il1quiétude l'évolution de 'la
ment !1e n~us p~r,m~t ,de le savOIr.]) é1ut~epart, 1A~~ situation daris leMo)~én-Orient: l;}inquiéfude de mon
sell1ble~ s~ serait ,e~~rte~, q,uelqu.e peu ?~s.textes.~doptes.. gouvernement s'est encore accrùe à la lecture'des'
e~a~r~lt mte~I>f~te, ses~ resolub~nsd11~~ ,Illan~~re a~~, deux ra:pporls que nous'a soumis le ,Secrétaire général:,
bIgue, a!ors qu eJles, ,so~tpeut~etre. }e~ ,resolubq~s 'le,s le premier sttr l'applkation des'résolutions' [9970 (ES-I)' G

plus.clalres~t ..le~~:plus ~~~tes' q~e} A~~emblee ~t -et~ 1002 (ES-l) Ige J'Assembl~e ·gép.éra:le.•~n ,date .. des
JamaIS ado~.tee~~. '.0.. , ... ' :'i'''.. ,. 2 'et ,7novelllbre ,[-A/3384] ct le ..~uxlemesur les
l30... ,"Ma délégation.av,Qté_enJav~ur du' piojetde" réso- point~debase.èoncernant·1a 'présèhce'èt le f.9ndionne-
lu.tioq des 20 ptiiss'ançes parce_"qu'~l1e a considéré.que ment·e~\ Egypte 'de 'la 'Force 'd'urgence de's;~a:ti0!l&
les deux 'L;f6lm~ut:iicaticin~del~,; ~élé~ation'd'Israël. lJ.?ie'sJAI33i"~J." "y"~ .... ....0." . J'~,' .
[4/3389 et,. A/3389/Adâ.1], "dlstrIhuees ·le ... 24.no... 135: ...L~aide-mémoite qûe···.le~·Gouvérnement .. français
~empr~, et ,la; déclara~iop..Yerbal~qt1el\{;EbaJ?,~ .\aite. a adressé ati:~e€r6t~il'e. gçnéraf, te:,~lnoveinbrep,rédsè
peu.aVant )e';vote/~1~~~t.eFtpar.t1ede,!i t1j:;ty~ux: prepa- gue le Gpuvernenientfrançajà est disposé à appliquer
ratOlres de cette resl;ilijtwn. .,': .,.",."-;;; lestésolutionsdéI~Assell1bl~egénél'ale,endate' des 2,:5
13~. .On.nou~;a .. ~itque ,'les,?oé~ll1e~t~A'~'sr~ëli.aq et; .?'n,ov;T~l'e's~tis, .réserv~ .'~e ~ertait;~sd)nditiot1s.;
St!Jet du·retraIt.· <les "forces·. ~rm~es'lsraeh{mnes,~t~lep.t: L~ude ..t1'!emolre··d~~Jar~ que;la,F~anc~';. ,'. demeure .. tou,:.
.Vl\gues et que, si la déclaration,. d'rsr~ëlip.djfluajtbien' . j~urs: ,dISposéè:à" 1;irocédetau'retraltdeses: Jor~~~
que des': forces israélïel1l1e!i' ~}iaient., ét~; retirées·, du, ' des9,ue.·la";.ForC~;lnternahonale .•. 'sera'en 'sltuabo~f "
.t~rri!oire.ég;YJ.3tien, ;e,l1.~p,e ~,·préfis,ait·;·. P?'~'<Jt1~ .Ces .•f()~~es. des~~c<Iu~tt~r·4e~'!â~h~~:~ui':lui ... ~I1,t·~te, ,col1~~es ·ê~. '.
s~ta~ent,retlreesdemel'e, le/?,;hgnesdcdelllarçattop.' de vertt1~esres?lubons<ielAssemb1~ gt;nerale, en date
l'al'tnistic~: .' .M:'I;.Eban . fl;v)déç]aré:cepen,clant; .peu,.d.edèS;~j· 5;et7~n(jvêin~re";: [A/33~4i'~nnèxeI.l'. ,' ..... ':-'.~
t~V1~saYal1,t JerVOte,i .qu,edes f9.rèesi$raélienness'étajent 136.'.' .Il, est.dont ',.é\7identquellèiGoûvèrne'll1entfrnn~ais
r~PII~es($tir\une. JjgQe :.sit.u~~;'ep.;'fait,~~~~dc;ll\!~d~ fJavient,.,de' :fQrmulerl~sc'Q:nditi9fis~tiXqu~UeSil,,~sfd.isP9§é
'#9nti~te '~s~i\éJi~gQe.,;~'~§t~à-4it:e)".au~elà::,(d~ola:;,'ljgn,~ il, .. ;'Pf~é:éd~r1 Bau. 'retr~it.i~ei$eSY;; trpupe.~ ...• fiu,r :;te1it~.t~irê
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plir 'l'emporter, ca,r,à~'dèfâut dè"èes' vertus :nümâin;
nous croyons bien 'que lacralhte d'unèconflâgràtio~l
plus étendue n'est pàs' dé~'-;~e ·de fàhdement.Nous,
continuons de, éOnsidérerla \, tùation dans le Moyèn.
Orient comme une .. situation t'rès' instable et . très"
dangereuse.· LO,rsqùe, les 'partiés intéressées ne peuvent;
être per,suadées qù'une; philosophie de 'réciprocité et de,
tolérance constitue la seule solution sage dans un mOridé
où .les "intérêts internationaux s'affrontent, le monde'"
a, des' ràisons de'cràindre que cette, volonté n'entraîne'
des siti.mtions 'plus graves. encore. " \\ '
144. La délégation ind~riêsicnne a appuyé. sans résèrve
le projet de résolution des 20 puissances parce qu'elle'
continue de croire que l'appel énergique contenu dans
cette résolution ne sera pàs sans effet. Notre délégation
tient à souligner que seul le retrait complet et immédiat
des troupes israéliennes, britanniques et françaises du
tet:ritoi.resouv:er~in de l'Egypte peut créer une situa·
tion qu,\ soit:de., nature à aboutir.~ ,un règlementsatis.'
fa,isant lie la sitllation" dans J'intérêt d'un~paix·durable,
dans l~ ,Moyen-Orient et d'une détentedàns le morlde
entier.
H5. Nous pouvons espérer qu~après'le retrait complet
4ès, .tr~uP.ês .étrangères du sot .égyptien, ·le Gouvern~.
ment egyptien prêtera ,sonconcou~s plein et entier,
à la solution du problème du ~anal(de,Suez dans 'S~>n;
ensemble.. Nous croyo~sq~e la: 'b-;.lDlJ.e: volonté "dont·
feraient..ainsi ,preuve les Gouvernements du Royaume..,
Uni,de la France ,et d'Israël ,donnera naissance à uné·
bonne volontéencore,plusgrande de'l~:partde l'Egypte:'
La tâch,e de la Force d'urgence des' Nations Unies en,
deviendra plus fadle"et 'l~ dégagemêht dJ.l,canal de
Suez' pourt:a être, effectué àvec ,leconc()J.lrs de. tous les
usagers d~ c,a1!al et autres: pa,rties ,intéressées.;Le jour'
où toutela:popûlation'du ·monde manifestera cetteJ)onneJ
~()lonté d~nsles affaires l'Jlondiales sera un grand j()u,r;
da~s.la:vie,~e l'Organis~Hon; ce f~it· contribuetad'ai1~,

leu.rs COn.side.'rab.le.m.,enti,.~ .. di~inue.r.Iles. tensi~ns,i. existan,t:
à l'he~re, ~~t~~Ue.. '. ' '. ,C '. ). ' , \; ; ,

146. ,En ce .~q~\ ;conëernti. l~ prQi~' derésoluti<m ,des
six "puh;saric~$, m,à d~légatiol1': est ;lièureuse qu'il ait,
étéadopté.car'iLtnéritait èertainemeriLde l'être. Ses·
a:ùtetif$ ,ont:pi~p~eqti'iJ~,'onf' ,pr8fondëD1e~t',ré~é~r
e,t: qü'ils ~ ori~ "~entiJçonipte 'des, facteurs 'le~' plusdiver~
pO~I' ',r«:cueiWt :da~s: :cett~,grave 'j~ituatîo~ l'ittillllimité:
etesvobc; ":' .", ," "',,'. ';, ' "',; ,.'
i.47~ .. :ftn"ce';qurconc~rJ1e.)~amentiëment "préseitt~ "pa..'
la ~elgiqué,.tlla MJég~tiQr1 ~'apas juge utile, deçpanger
d'ayis.e~'f.c~:qui cop.cet:n~, <!es fl,1itsquinous 'son,t:
ofl1deUetnentconnus, lors ,même •.que, le 'Gouvernement:
d'fsraë1a.,;dêclàré [:.4/3389] que ~'d'importantes .unité~··

. israélienheset beaucoup de matériel qui se', trouvai~t
danS:lé'Siria.f'ie'17,povembresônt :ma:intëri~~t~n'.térrH
~gi~e. ;~~~i~!i,en":, ,C~l~, ~he'si~i~~ .•'·~t1UeÙ1e~,t "q~:~.sr~~~:
ait' ret~re ~putesse.sforces ',d~1Dyas~o~~<A:."itotre,~yts,Je
te.trait'd~sJsta:eliéits';~~e~tpà~enèorecotlli>,le'f''loll~
iiourqûoi'" n<lbs' 'nepouYïoDs'péis'âppùyer' l'amenàemerit
dê';Jîi1

~Belgiqué, totit,ert,'côÔipr.enant. PartaiteD1e~tl!ës:.
bonnes. icntentions qui 'J'ont '. 'inspiré. '; .. '..;. .../P 1 • ," ','.'"

148.~;La}'què~.tioÏl:;dut,cariàt,.dê~ ~ttez:noù's'inqu~ête~~Ii
pl~s:n.~tit'.p<Jit}t~"Qû~:!eür·pays)spitsJt!téi'à' l'ouM! ·Ôû·.à
l'e"st'<lf'Stl~~;: t~üs'lesl rèpi:és'ent!lnts'~ë l'èrideftt~êftal~ .
nètn~nt"ëômptè',qÜè"pl!i~ ... tôfJle '~âfiâl.:setà':dég;tgç':,èt'
rviê'u5é.~éla'Va~dl'~'pOiïr: "~ês:J,11illi~lt's pel,pè,~sônties' ~b~s

,·· .. 'ès .divetsëohtinents': 'en:Etil'opê, .• e1Î,;Asie'efè,îiAfriqpe~
'" Jdes,IC()..Ï1séB~ért:~ès:·ip9litiiiit~s~ ~ti tb~t:aùta~t;Jes 'ê()nsé~, .
,qUè'rtcèS;;éçotiom.iq~è'sdë'l~f~hnêttirèl'dir)eafjalf ;sè fonf

.. dêj~:fg~tehJèrit·. t:es~e~ti'r,~nJ1Pèit .paJ:'fotî~'~n·~frlqH~;'~t!
'~si,e: .et;ven,.'Ei'ir(;Rt'11,.c~~s'fi~~~è~'Ja'1'â.-is(j~;lJiti~r\)laq~elle ....

" ,-' " '-' •• ', -.' .. ,.. ", .', ,', ,'c;." " • ':'" .: -·t - '\, ,.; - - . ~

égyptien; De l'avis de ma dél~gation,1 la France sera:"
ainsi toujours en mesure de' s'opposer à ,la mise., en
œuvre, des 1 résolutions qui ontéte adopté·es'.' En .fait,
cela signifiera aussi" qùe, sans le consentement de la
France! et, sans doute aussi, sans celùi du Royaume­
Uni 'èt d'Israël, pays qui ont pris part à' l'agression
commise contre l'Egypte, il n'est pas possible de faire
grand-chose pour aboutir à une solution satisfaisante.
137. Le 0 Secrétaire général a invité [AI3384] les
Gouvernemèntsde J'a France, du Royaume-Uni et
d'Israël à'préciser leurs positions et il a demandé quelles
étaient les raisons pour lesquelles on~ n'avait' réalisé
jusqu'ici aucun progrès~ ou fort peûdeprogrès~
dans 'l'applicati,on des résol~~iohS de l'Assemblée géné-
rale. \
138. "Le Gouvernement d'Is'raêl a déclaré [A/3384.
annexe Il] qu'il était disposé à retirer ses forces
d'EÇ'YPte dès la cÇlnclùsion, avec l'Organisation des
NatIons Unies" d'arrangements satisfa~sants touchant
la Force internationale. d'urgence. Il semble que
les "arrangements satisfaisants'" qu'Israël entend con-,
"c1ure sont tels qu'ils garantiront la sécurité d'Israël'
- pou~ reprendre les' paroles des autorités israéliennes
Q~ "contre une nouvelle' menace ou un nouveau danger

d'attaque et' contre des actes de guerre".
139" Ma délégation estime qu'en posant ces conditions
Isra,11 demande l'irppos~ib!e'; en· effet•.~aucoup d'entre
nous sont convaincus ,que c,e, n'est pas la position
d'Israël qui .est. en danger. tpaisque c'est. plutôt
Israël qui,. en attaquant l'Egyptê, coni'promet 'la paix:
dans le Moyên~Orient. 'Il'est to~joùrs facile de ne voir
qu'u~ 'seul côtédeschàses'êt dedirêqu'on court le
risque d'une attaque. wors' que cette 'affirmation est tin
si~ple\préte~tepo"-r.qu'~!11ance.soi;.mê~euneattaqu~
dIte pre~ntive, surtout, SI l'qn se sent assez fort pour
commettre. ':lt:te ~gression,'sans cr~ndre de 'repré~i1les.,

140. .L'àf~aquedéc)ênchée conjoin.tement par .la France,
le Royaume':Uni ,et ~sraël·.ne' ,~qt être .. considérée
C()mDle.~ne c~ntre:.:attàq~e'm·comme un acte de guerre
préventive. Ellen'e'st rIen d'autre qu'un acte d'agressioq:
Ain~i,n~)lts~:avoJ1spas<;!nt~~duparler d'un retrait des.
troupeslsraebennes de la bâlicJe de Gaza,.de sor~e qu~on

nè '~'. petit'; pas 'dire qu'un 'retrait ,comptet .de· l'arméè
isra:élièqneaifdéjà eu lieu:. ' '. ..:,~) ,,,,' ,'.:' .':' ,
~ ',)'., \.' !' . : ","., ' .." _ ; ~ .:t{.' ',e.: : -.

141. ,E!1' çt::<t;Doment"uqe,pa,r!leAu ,premier -}~tatll~n
<Je la Force. d'urgence des'Natlops. Uni~spénetre dans
la zone ,de'guerre. D'uJ1e. 'manière générale, on s'a~end
à'ce que cet évéi1ement:soitiD,1médiatement'Sûi~id'un
iètr~it. des forces ':d';inva,sion .<Jutêrritojre égypti~q... Or,~
te ,gros 'gesforè~~ ,d~~nya~io~:-:- plus d~s; qe~'l:. tier~""7
deme~1:'etoujours\daJ1sJa 'reglOn.:No~s.. 'ne :voyo~spa~
~ol,11ment:la r~solution de~ r~ss~mDI~e:.générale"po~trra
e.tre.t;nise"en œqvre. d:une .D1aOl~re}at1sfaisànte;par,Ja;

F'orced'urg~nce. des Nations DOles ~qhql1~llreste'

iJ qan~~ette,!"c:tl;l,~ z(),f1.e."u,n !t0tJ:.ib.~e;i~'p.ortaht; <le trou~,s
hOlitdesq111 XIs,qJ.leqf degener')a,.F.~.rced'urge~çedans
t.'e~êc~itio,n ,d~l,f~~ç~~;q~iJ.ui;'j'~,~~~ l~pfi,é,e:, , 'qr '.' '. J;

.t4~. ..,.En fait, ;Je:proJet'qe,;tê~91t1tipn; td~s20; puissflncès'
eALét~, int1til~:~j"à,.la',~ suite·,m~s .appels 'ehergiqueseb
r~pêtés;.'·de;' l'Orgapisadôn ,'<;1es.':Nàtioqs;\,Ul}ies(,:'lé$i
fQrèes. iliraéJjënn~s" ifraqçâises1,'et,'b,ri~anniques;;av:l.lient
été::ëff~tiv,ement; reth;ées.•,tLe:f&:it .quë"lès'i20, pays' oJ1t

'ji,t~., néc~~lSa.it~,ge,,,,p);é~e~te~ I:ce:jproJ~t:~Cf):~"~s~tuti~~; .
p!'Quve"b~en;:q~e, leRQ~urne,.Um, ,la.;~t:ance,~t'Israel

,ll'àn~,pas !~~n.ifest~,ib,ëà~Ç(jllP de' :bonn~);v.()loQté,à?l'~gat<t~
d l,·' •. 't" . "'d .. "N 't' . ·····TT ." '.' .>< . . .,< ',,''.. e ,. . n~a{llo~ •. es,~ ..a.. 1()n,~\;;J,nles:l' "",;,.,; '~~ .>;/)

r;'-··~~·-'-<:··· ~'f'4~,~, ~~~_'i,~,l'~'_-'~, ~ ::'~ :_;'_~:'_'-', .:; ":: ','-\~';- "'\,'~ :';: -:::"'-<'.:'-!, '~~ :".::'" :'>' :"\: ':" ,"': '<1, ". ';~,' <-' ~,'

14'};, ..... .' ;itSit"nè~r;YP~JgfiS;!',cê~ndàrit-1 'pàs'\<ab~l1doi1nèr'
l"e~p()i~::'q~ei;l~.i~phe;,yolpnt~'·et ••a.ilprévoyance"~ni~pnt,
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;;;s avons voté PQqr leprpjet de résolu~iol}.. d~s ,s~! 'Là. .<,tél,étmPQn d~ l'Union:soyiétiqut; :s'élève. énergiq~~~'
p"i$SlPlçes~.· ", '.,. fJw , ';, " ',; m~~.tcçnttfe la.proPQsi~on t~O<,tll!l~ ~ 5e qucd'Organi-:,
149. M. KOUZNEl'SOV (ül'iiàn des \Républiques sat,1C~ndes' Na~~QnS'Unles pale .ies frll.~s de. 4~gageroen~,
socialistes soviétiquès) [traduit du russe]:, La délé.. d.u. .ca~l,ll et e1~~ qe' s'~stimera:hée par. ~l.tlC~ne des. <?b!i...
gtltion " de. ~'Union soviétique estime nécessaire 'de gattons financrere,s decoulant de la :~eSOI!1tlOn p~eclt~.
déclarer ce qui suit touchant la résolution que l'As- 155.Poùr 'ces'raisons, la: déléfcltion ~oviétique s.'est
semblée généra,le ~. adoptée [AIRES/411] ,au sujet des abstenue lors du vote sur cette resolutiôn. "u,

rapp~rts du Seëtétaire. général sur la, ~~ese!1ce et 'le 156. ~arcetteré.solutio~, On a' également, approuvé.
fonc.b~nnem~nt en ~gypte de la Forc~d ~fgence .d~s, l'aide':m~m?ire J4133751 ,am'ex:el annexé. aU,rllPp<>rt
Nations.. Umes et s,ur les mesur~s conce,~nant le d~ga... du SecretaIre; genc;ral SUl" J~s pomtsdebase COricernant
gement d~ canal deS~ez. .";'. . ' . ,la présence et le fopctiQnnement eR Egyptède la Forcè
150. Les forCeS arpiées, du Royaume-1)'ni, de l.a' d'!1rgepce des N~tioJis Upies. L'attitùde' de l'Unipn
France et d'Israël ont commis un acte d'agression contre soviétique su~ Ç~1l que&Ponsa déjà ~té exposée' en <,tétail
l'Egypte, et des troupes des ènvahisseurs étrangers sont d~nsled.~scoursqueJechefde ma d~lé~ti9n a PPJJ\oncé'
toujours s~tionnéessur le 'territoire. de ce pays. Dans le 23 novembre [592ème séance] et dans uJ:le,&ér,jede'
ces conditi01,1s, la tâche principale' de l'Organisation dés déc!araqon~ du Gouver~«;men~soviétique.Je n~m'étèn-'
Nations Umesest de prendre des mesurp.spour assurer dral donc-pas s~r, ce .pomt. . .. '
leretr~ti!11m~diat ~t complet des troupesd'interve~tion 1$7.' Dans son, aide-.mémoh·e, le. Secr~tait~'~~J:1érar
duterntOlre egyptlen.' .\ netrajte pa:s ~pre1is~ment dC$ incidences'finanèieres dè
151. La délégation de l'Un!on soviétique ne peut- la,~ré&ence~J:l:EgyptedelaForce;d,'!1rgence dèsW~ti~ns'
anmettrequ'en ce moment tres. grave poUf l'Egypte, Umes. Cependant, dans un autre rapport d,u SecretaIre
alors que les troupescles agresseurs se trouvent toujours général, on trouve un projet de résolutiQn&t;lf les disp<);'
s.ur, son Œerritoire et qu'en fai~ utie pressionmm~ajre sitions ffnancière~ .. relativ~~ àc~tte !orce J-t1t3~~3
s'exerce sur~ ce pays,. on subsbtue d'~utres '.' problemes (Anne~e)/ Rev.1]. Ce proJet de re&olubon prevOIt des;
àcette gue~tion fondàmentale et décisiye.):..e .r~glement m~intenant 9ue t0!1tes les' dépens~s entrJlîn~espar.. la:
de la .qu~sb01?' ~!1canal. d~",;?uez;, auq1,tel ~ous ·sommes presel1c~ et.letltreben d~ la For~e seront a lacha~ge de; .
tous lnt~resses, ne.seJ;'a reeHement poSSIble qu'après l'Orgamsation. des ,NatlOns ,UOles. Dans le proJet de
l'exécution de Ill' tâche prin'tipale; c'est-à~ciire après·.le. résoJù~ioii.inltial, gn indiquait même .expres!iémeitt que'
retrait des troupes des ;1greljSeurs du territoire égyptien. ces aépensè1? seraient.réAAr~es entre le& Etats fM~DJ;'esl

152. L'U!lion .soviétique,;entant que puis~an:èe ma~~:-. dê·.!'.Qr~lljsatioJi.~les. N~tions·trnies,:con!oli#~e~t.aù:
time,attàch~beàuc'otip 'd'iritéi'êtau .fOricti<;>nnetpent· barem~des f~nt.r~~pbo~s :~~ hu~,get. d~ 1~r~I~~tiQn: ,
~o~~l dU5anal~e Suèz.Un gra~d'ni:irti~red~navil'~s(\ 1~8·,4",de!egation$~y~etiqqe~stime.necessalre, d,e.'
sOVlehquesemp~ut1tent.le~analde SuezpoJ.1r tta~s"'" del:larer qu:~un,!el s)';stemr~e,financ~~e~~, el)~',W~!1l:'~
potter ~es cargalsons.~lv~rses·de l'U~SSver~"lespays" fest~e~~ cont!alre lI,t;J?C.pr,ncl~~.d~ drOlj Ipternational
de l'ASIe dU"Sud-Estet' de IIExtreme.:.Orient,' et de et,qel'usage ,m~ernat1o~üù; .Il est ~ma<hn.lsslble. que .les
ces pays;vers l'Union soViétique: Etahtdohlié lèdév'è~: Mpel!~es :occà~ionriéës:,par J'agression'~r111~~;,que,.le"
loppementi~ dèS." relàpons 'éconoiniqùes':, entrè'''l'UniôÏ1 ~oyaùinê-Uni, là. Francé et Isra~l ont.' cori1mjse dans'
soviétiq!te et 'les pays' d'Asie, 'l'URSS s'intéresse de· la.'zQp.e.,du canal dé ~,u~ incombeh:t'à, 'd'autre&pay,s ,qqi'.
plus en plus au Mn fopctionn,ement du canal," -' '. '.'. 0~Ü:.~ut~écontrçï·l',~gr~s~ion,etq~ispbissentdéj~'9~sl
153..,•..S?inme nou~:l'av~.ns m~inie.s:tois.·déc!~r~;;YYniô~; ~er~~$ dp',fl,lit d~'l'arJ;'êt4'~à ,~av.iga,ti,?~,:~urJ~., ~~~l. ' ~';
sovlehql~e est d'aVlsque' la quest1o~de.Suez' dOIt être ~59..: 4a Force d'ur~nce"'~éte;pre~sementçreee.lI,
rés?lue d~ns'le:tè,spèc.~ ~d.~;!âsouv,efalne~é.';d~' l:,EID1!të, cause dèl'~res~iQ!1 ;àr~~' '(l~: aOyau,we~JitÎ1i,"::de.la'
eL,compte. tenu :âeslnterets'desusagers .du·canaL France et,dJsr~el,contrel'Egypte et,.com1l1e,çh~ct;ln,
L'Union, ~oviétiqilè·attacp.e1,1mi gnindë imporlàrtêè .au i sait, ,en .vué dc~inettrèfiri.àcette,agression. ll'est dqnc
dégagement du"canal'èt àsa rémise' ell serVidLdans: juste qü~ l'ehtière'resppnsa9i1iféll.1~té~iell~.de.1'agr~s-
des conditions normales. De notre' côté,nous'sbmilles: siôn tëtômbesur~lME1tats'<Iui'onf,aéclènctiéles host!'"
p~êts,J prêter tout. \lotre ,concours·à .la. solution de. ce lités "contre l'Egypte:' )lAssemblée"'générille 'ne',· doit·
pr.oblème. ;: - . ' . ....~. .,.,'-,.... pas :dégàger WRoyatime::Un~, la ~~"ranç~' 'etIsraëlde, '
154.',En ce qui .concerne les ;dépens'esqu'entraînero~t l~u~r~~po~sà1}ilité :;rri~tériel!~'en:fe .q~i,con~ér~~ ;re~t; 0 9

le·,dégagemenf dU'canaletl>enlevement des/obstacles" treben'~~!a Force.,~~r~e?c~des,:~~tt?ns lJll~e~..; Pn.~:\
le§ecrétaire:gépéral préjuge:ëil' fait 'laquestiorr'lorsqum, telle deClSlOn re.vle~dr~ut, ··en }~t~ a'appr?u:verl~~.
pr~voitd~nssoÎ11rai>port)IAI3376]:qt1é:ces::dépensesi ag!~,ss.eur$·;;pour .les icrlJ:1les"qudsJ .~nt C011.101IS~ol)tre
doi!ent'êtr~': financ~e~ "par .l'Organisatibn dès,~Nations; l'Egy:pt~ ;e~ ·pÇltlrj.!~t:dmlUna~es~,;qu!ds .ont 'c~uses.:atOR
Umes.tMillS,;,pourquoÏ":la reriliseenétaf':'dtf canale autr-~!»lpaYSfm ,'.;N ft ;'tll'·k" ,.:,,1,\ ... ."."::,.,, "i,,';}:' ~I'
serait~elle.effectuée''non:,pas aux ;irak-des fEtats ,agtes.o, 160, ': }>our'ces:raisons;J~':délégatign "sovi~tiquè" votëra\
s~l1r~.;coupabl~s. de~~ostilités;:qpi orit ·ca'J~é:J~·destruc"; . c,antre )!?~~e,,'t>ro~siti!?ri'! :tend~~t.':l\:f~i~~. ~c:{)u;vIit?\l?~
ltpIT'du .capal, .l11alS"au.x. ·fralsdes Etaf~';qUI; .se, sont'l~rganlsa~on}de~'N~tlonS'1~mes,:les,':f~~IS·:g.(i'e~tre~len;
~ppo~és ,~ l'agt~ssi~n,.~f:'qui;souffrerit,n~ainfenaritjtdef de~-la 'E?rce'd'utgei:lce;e]1:,,~gypte-~Ln~:;s'e~ti~ér~~.ié,~:
t~rrebd~ Jà. n~vI~at1on' s~rJe' callal,? I.lequ!té,l~~ ,:pri~~ Il~r,auc~'nenga~~m~~t, d~.coull\nt.dup~?Jet·, d(fr;e$ollJ.tlQ~

~.I~.S.•......d.. u.o,' ..d.r.ol..t.. '. ,.1.nt.~.rn,a.tl.o.n..at e.tl.~u.:.s.a..g.e.. :'.111..t.er.n..at.io.na.'.1. pre.~.en.te.. ,p..a..r.'.'le>;se.c.. r.em'lr.. eget:Iera..,l.\. '~.::1':. ~:.:!~.!..l!.•. ' ~.',.,'q,.l '.'l.f
,etabl~ eXl~~n,t ,Q,1;1~, to~tes. le~ ?ép~nse.s telll.tiv~s~ud~g~: t6'e;'; '.ryf;' }~:C~$T&'.;(p,~râgq~y};.I'(rdd]l~l'3a~ ·:t~~s~l '.
g~tn... e~t ,d.':',::~?al.~~~;a;r~n,l~v~m.. e,:"t. ~e.s·lo~stac.l.,~~ ..~?l~nt ù»oll!:',"Ma.!;Îd,~I~~trqll>.'~ent.,à·.fé)icIMfY<fl~ .'.S.~c.l#ijÎ'~
assum.e..es" ..·par. les' E.. tat.s '.quI.' .. ont' commIs ~l!agress.lon.: ,,·.i·····'11·dl ·;·I'''1:C\.·, .~"t' "".' .. ,' ".""1'. 'dn '. 1.1": ,;.:u'~.'~.).~·.·l·l"'''· '1'.' .. ,".,.,.......... '. .;.'" ,'.' .,., . . genera. e. ClucaCl e avec aqued~,--••"'Lraval e a a mIse
c~ntfë ,·l~E.gypt~ et· g~u~'ôht;phvefflJêSi;)j,()stili!ésdâijs'·la: ~rt'~&ùvte.i··d~!l11résblbHoris ,'d'é"'l'1\:ssè'irtfileè;'~f'. v8ûèt'brlr .
zon~:' du,·,ca:na1.'e~ v.lo~~~i6n ·dë'la ~Chafte,•d~s: N}ïtiôns èji 1

lli .,uer·;6~i'è{r.ëmebt;,:sdri\iroté; à'nr~594êiHéséài1iM(i 1~
Utiles .et' de 'la,€onvêntion dêfConstantiriOple; dè'1888'~.':ï4RhSVëfubi'é,\·n .. ;,:.;r',,'" il,' ;.;;.,:,' .··'}~lr.\·lli':';:;:;:?J)';.'d',)'>
."'f:: ,: ~ ;",,' : ' ~ '.-". "'::" ,t" "! :., :.~," >':<::':'_~_-~~~ '>,';' "J~? t.7:'~.' -'i, ,":::: .~ .~'if~::,'''' "~,' ' ;~":',:)1."'\ .. ','-, :::'r:\;<,:-;<~ ,'\':; ~ ,-t..", '-"" ~': ' ~,c'",:!, \" ,.. ~ ....... ~': ~:; <:;; ..' '-)t.. ",' ,~::';'~~; <~F~Y-:::_:.:;.'. :~ .. ',~ r,'.: ;"_',,:,t:i,'~.'t'"{(:-,',':':.~.>:~\;~:~,~'tl:)" ~ ,:' :~,w"'''li _:;.~,
. . hventi6n",'de'stlnéèt,';\" g'ar~ti;; ,'le: .iil.jr~I'~sag·:e~id~~':cinàl ~,6,~;:.:oMâ' 'aélég?tio~l,"s~ie~t. a3:b~t~~tié';,'Wrs iaÜ,i\Y9.teO,s.ü~ '.

'iOde/Suei!; éé:r€oiisiàntirto lèJèl.29.'Octobre:î888: . l'iiméhôêthént, bêlé'c:ar :ëlléi\1'estimê"'üê~e;'rètrà:it'oI" "~:
.:.t.., k ',.~~,,~ ,~,~" ;}: ",~~ _~;.:... :tô,;lI< }~ .. " ,;: .... if~_.; ,,>\,. .~,1, .. ~~ .-\; ~.; ; •.t,,~ i''' _,.j,';I.,' -J:.,"'", .~: '"J "';. ! ~;,. ~"." : '_J:,,:,{'_.I'. i:., ,'<~'~: .,!--,~;;;:q.~'H'f'" :-..,~_,.,;q:>~'~'-~~'\f:~'~'JJ't.f.L. l', ,i- ':1 J," ;', /0;, ,,: ;'~li • .-",~'''~'l./:t.':.
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.: Anembl&l Pn"'fi~oni'" _Iën;;"'~ pI&d~fts ,J
di!it ,des troupes f~nçaises, britanrUques et israéliennes coup, il ne faisait que jouir des' délicèsde la viê' à'(
dUrHèfritoit,e' ,égyptien, .en, applièation des Tésolutions' manière d'un homme de la Renaissance. Il est vnli qll
dè:l'Assemblée générale,- est essentiel pOur la paix dans rien dè'c~ qui était beau ne le laissait indifférent; mâi'
le Moyen-Oriént. Elle s'èstégale~ent ab$tenuelors du sous cet as~ctde sybarite se cachait l'opiniâtreté'Q' '
vote sur lé paragraphe 3 du projet de résolution des pionnier. Il conçut des idéaux, .accepta des principes
six 'puissan~es qui a: tl<\itau financement de la remise lutta :fermement pOl\r les imposer., . . 0_ ~

en état du canal. 170. Ministre, <ies Telfltions eX.térieur~s de' i'Urugu~y
163. Ma, délégation se réserve le droit d'exprimer en il contribua à ce que ·le gQuv~J;'qement adopte' un
tempsditile ses/vues s,ur cette question; je puis'd'ores attitude ,réfléchie,. digne et couragel,tse en ..ordont1a!1

• et-déjà dire qu'il 'S~ra très difficile à mon gouvemement au cuirassé nazi Graf Spee de.quitter, dans un délai?d
d'accepter l'idée'de contribuer au paiement des répa- quelques hel,tres, la baie de Montevideo, ordre q\l

(:àtions du canal, dont' l'exploitation intéresse exc1usi- ne' s'appuyait sur rien d'autre que la ferme volonté d
vement les usagers et le. propriétaire. Ma délég,atiqn ne gouvernement. "
v~it: aUCUne raison moraléqui justifie uné ~tribu,tioÎ1 '
de cette nature: '," . " , .' 171. Comtne présidentclu .Comité consultatif POUf'.

\64: 'Mon pays est certain que l'Asse~blée trouvera défensepolitiquè de l'Organisation des .Etats ·.améri
au problème du canal de Suèz une solution qtli res~cte caihs, il alaissé'avec sérénité naître contre lui anti
la,dignité de'tbûs les peuples représentés ici et qu'elle pathies ,et ressentimentspour,empêch~r que l'influent
s'appuiera. 's'Ltr le droit et sur le i'ês~ct des.Etats, unique' nazie et fascistè ne s'infiltre dans le continent·àfit '
force' qli'admettent les peuples ,épris .dé paix, de liberté ricain.
et.de justice.' , ;'" , ' .' 172; . Pour toutes ces rai~ons,i1 mérite que la délégatik

. 16S:'.'M,LIV: (Chine) [trâdt,#1 ilel'anglais]. : Je ne , detpruguay rènde aujdùrd'huihommage à.sa mémoit~
pr~nds'lapai'."ple quepour eXpliquer 'brièvemèntl'atti- Sceptique en bien. d'es P9ints, ,il croyait plus que~
tù'dè cle mà. délégation à'l'égard des rësolutions adoptées sonn~à' l'effica.éi!é de "~Organisation d\~s. N~tio1]s Uni.es
pa.r l'As~emplée généralel~ 24'novembre. '.' Ge~t po!1rqUOl Jep\11s affirt~er sans ~~a~erattàn, sap
166:,' tohtme le savent les rhêtÎ1brè~ qel'Assemblée; crainte de commettre un exces de ~trtottsme, q~e 50
m~ d~légàtion a voté' pqur tOlItes Jes ré~cilutions qui espdt sera toujoursprésent pour guider de fac;oilh.eu
ont été adoptées au cours de la. première session ~tr~.. reuse les travaux decètte institution internationale
ordinaire' d'!1rg~rice. Ces résolutionss6nt,ellcore~ntiè"", laquelle nous gardons toute notre' foi: a

remènt WllaQles'aujourd'hui;et la <léte~tion de laChine' 173. J'en viens m~inte~ant,à l~~plicati~n du ~ot~4,
reste fermèm~nt fidèleatlx principes qui y sont exprin,és. la, déJégation,1,1nlgua:yenne ,sur les ,prQjets de résolllti.'Q
Cepetidànt; ma délégation:S'est absten'Ltelor5 du 'Vote, 'à' d
la 5..94ème sea.nè.e.;.'sur. 'le',prb.. je.t'de. réso.lution'aes'20.. mis ,aux voix 1~24 noveD1bre. Saisis <lu projet . eié~
'. .. , ..... ',.' l' T' d lutiQu, présenté par 20 Etats. Membr~s, ,nous a,vop

pu\ssances,.j>atceqùe' nou~:n,avons' ~s 'vu. utllte e"" pensé qu~i1était ,qe.. nQtre dev()ird'appuy.er l'a,pP!l..
réitérer' les'observàtions qui' àvàient déjà. 'été .' daire- l 'R U' , 1 F "1 "1
me.n.~.'. 'èX.pr.·.i..m.éès. d1fn~~Ie..s rés.'olu.·tions'.' préc.éden.tE~s.; .. ance.al! oyaume- ,ni, ,a· a . rance.. et ;a .. srae pou

. "" ' .. ., " . ,. ". qu'ils"a.ppliquent lesr~soluti()ns, ;adbptées p!l,rd'As.
1~7',En:r(wan<:he,n()·ils.a,voqs :vot~eh faveur,' du, sethbléegénérale les 2 et (' ,nQvembr-e. Majs en ,P1~
p:r~jèt\dè ré~olu~\9ri,9t7S ~1f 'p~i~s~pc~s, parç~ que ;nou~. temps nou~.avoqs',notéque letexte.J!h projet:,de'Jésg:
esttlllons qu~."l'eqtr~e,èn ~l;tlvlte çl~ la F,'orcCf'.d'urgence ll,tti?pQo~".;t·f~~ récit,. in~pp:;tv.le~~ des,événe111ents, ~
des Nations'Unieset ledégagementSiu canalde S1,1ez: qu'~l ffÛI;l1t.enreparer les 01llIS~10ns ,pour le.:rendt:e
sont ';dt?~'questionsurgëPti:s,:poitrlesquel1ës.1'Assem~ ep~çretjiè1J.t.~9I1forn;te ,à la yérité eI! ~l1çli911ant a,vec.pré-
blée~:devait donnèrson aùtd'rjsation afiriCJ.it~.lès niesures: Cl!?l.op,.le.spo.lt~tl>.....sur .lesque.. ls.. les.resQ.JutlOQS des~ et, ?...
prévues Gans. cette~ résoltitiQnpqisserit'êtr~l>rises. ".; , . . "d'" ' ..... , 'd' fI t

" .. " '.' ". '1" ,' . . '. ", '. " '., " noyèP1.br~ ava~èll.t.~té !D1me,lat~rre.~t..sUIVl~S" ,~ ~.i
'!1:~;,pri~e ...~~')Jf~it~~ia;k!?!!.'tePte~(1:.,{~ prNi<le~c.f· tout; ~omm~ '.' 0R~, s,gna)a~t •. .les, P91Dt~ "Sl1r 'i~es<;l,~c* ·~W~s

H58"~:~'!;',<::i\:RB.AJA~;Y~~'tORJC1\ ,,(Qr.l1guay.). n'a,yal,ent pas,ete;.appltqueelS.' ..
[t!~putttk'l',espagnRl]\f\:~vaN. ~'êxp!i!l!!«r.r le vote,de l~; 174..'. Après. a.voir appris "que 'le .projet dl'résolùtiob
4~le~~IQn }1Xu~ay-eI1llc:"m:!leslrerettdte.\homtll~gell' initial s.. erait modifié., et après avoir ent.. endu le tepr.f

)~. l~\rn.e~oirç~,Ji'9... n~,gran~e.,;;p.. ersQll~amç: ,t1nig~ayel1ne~ 'd l' BI' M SkI' ,
.ft d' 'd' ''''h' ' .•f 't Am' . 1 f t sentant'e a e gtque, ". . paa ; ,exp lquerson am~n.;

~~eee>.'Sr"qU1'i.ea~ ...~con11.Ue,en:,. enql!e., a me e ;'·de.me.nt.,Fnou.. s ~von.s., es.péré q.tt.el'accord.;;se.'if.e.rai.t. '.!s.u.r:.:
qansle·,1110rld~entteI;:,AlbertoGuam..;, .' '. f' , 1 . d' 'fid'l' d Il ..
'<' ' "," ", -, -' " ". .' une" orl11u e' m tqùant e ement ans,.quee; mesllr~

,169.:,,univërsita.ite' étiiinentet' •. d'utle 'cültlire 'êxttê':: ' les recommandat,ons' en 'question ,deJ'Assemblée ;~né;
,memeIltva.ste; "ësp'iitd'uïi~ vivadtétypiquement'latine,' raIe:,avaiente été::appliqu'ées.,Çontraints· .d'opter. >;ent~e
c'ests\1r. la scène .internationale .qu'il a~rma sa;persaii-' de~~ 'form~!es ".inco~'pl~tes qui •.·.llej" répo~daient·. 'l:a~
.Mtité• .t\tnbas'sadeut":d~:gtii~laY'~n: Autriche,"èn'Erance; entlerement '.aDdtre,pens~e, .nous'nous,somll1es abstenus
'a,~1 :RQYJf,ume'-Uni· et en'~Belgiquetprél?idënt,du'Conseil, Jot's;du~.yôtè'srir,lIamendement;'belgéet '.nous':·:,avo~S
~dei:JaSQdété:'d~s Nations,'présiâent d?:·Comité:.coIlsril:':ypté. en faveur du prbjet'de résohition,'bi~n,.qll'ih,fte
ta.tjj,pqpt ,l~,d~fense,wli!lque'Q~r,()rg~t1i~ation,;des mentionnât. .pas de ;façon. explicite;les,faits\ .qu:.·, rêpr~7
E~ts"atnériçain~,';vicë-pr~sidei1bet·1l1illis~re.·des',rela-; sentaient '. unè.lexécution pàrtiêlle. 'deji,'résolùtions.des
t~()nsextérieures de IllQn: pays;,il.afa~tpr~uve!4e'remar,.' 2. et 7.novêmbre>"', ,," '.i·' "C;, '.'; f:( .. : ; ".;

,qHablesqual,ités. dediplQIll~l~e!QaJ1s:Qes., cir.copstam:es ~,\: ;'; ,<{, ". ......•. Il; ' /l;ê '., ;:;"\" i' ' . . ;':fé~;
.' .~ifficil~~; ,~t~OI\trHmép;ir l~: ,çlarté<;l~sori!r~is,(>nrietnep~ l7c5, .' La;,rçsQluiionçlui211qv~ît!b.t:.e .' [9r9(': (ES-'.Jh. a~
.' .. ,~:;~~ir'~ia:9~pt~.r;c~~tâ.iti'espéçisj~n~ ijei,treMses.'en nja;ti,ère i3~t;agr~p~ê .... 1, ." :Q(l'. so~t. .di~posi~if,' ..reç~Jil~anQait, q~~

P~~·.'d!l;)itinte~rj~tlQ,tal;,! qra,çë '.à, ,'~,oit: j~t~llig~ri<~e·.âffin~c;l:n.1esl1r~$ ,4~"ne •• i.rnJ?Qrtan~~,.~ capitale, :(lt:4~uri~:'u~g~nc~,
.i·.·:.~iàÎ~d::,~#s.)~~~i~s/~;t:4~s,a~ts, ~t"~" ~a'~R~1]~~.~~~~ç~iit;ti~e, e~tt;ê.P:'1~ :/1~' t;~$~~z71e-feu;j·l!at"rêt, de~,.; h9S~!lités:., et:,.~8;

d!1.caracte,ret:lespeuples~t deshorrl1nes, ~l. s~y.a.~·ta,q91.t(Jlr- çes~ati.()t11 MXenv9igeJ()tc~l)miJjt.a;ir~set<l'a,~JileS' .
'1.es . '·Ugésriatipria.iÎx,.coi1~i1jer les, an.'.tagon.'is.lries,.et !azone.C'esfpou,rgàrantirle respect de cette dis •.

.'·ri lei'les;yolorif~s'. les'pM; 'di~ëtses'i~n'laveur ". Hé ,..5.. i!i.!J.)~.·. tfop..O.·.tl.à.m.:.. e.nUi...lè.·.. i:I.ùè ..l.!A.:.. '.' s.semb1~e\)g.·.·é.n.··.e.'.. l';\le'.:3..'. : d~: .
'so' 'n(f~taéil:;,morgiihisatiôri"îrié>iiaHi.l~}'Poûr;'6êa.~l.~~nsûit e~tl1è:" èréer"tirtéiFôfée d'ürgëiice' qui ':se::!endi.•
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Egyptaavec uùssiQn d'assufer l'at'rêt des hostilités étmngères n'étouffe .l'indêpendance des peuples" risque
de veiller à J'application du. cessez-le-feu. d'êtte à tou~ jam(\i~ déçu.

Z6'/.ÎNul n~ peut nier q\te la pr~ière ~tle de la 182. Le PRESIDEN~ (traduit de l'angl~'): C:est
~fllmandlltlOn du 2 novembre ~t éte fid~~em;ent av~c un profond regret que n?usav~ns.appns la triste

. sprvée. Il r a eu cessez-le-feu, arret des hostihtés et nouvelle du décès de M. Guam. J'avaIs cté très heureux
n/pe prépare pas la re~rise des hOiltilit~s. Le reprê- de le connaître à la Société <les Nations, et je sais
enP:lut de l'Unlon soviétique, M. Chepilov, a fonnelle- quelle haute situation il occupait dans le monde inter-
ent constaté ce résultat heureux, qui témoigne de • national et quels grands services il a rendus dans ie

'efficacité des Nations Unies dans le cas de l'Egypte domaine des relations internationales. Au nom de
lI11nd il a dit: ~ l'Assemblée générale et en 1110n nom' personn~l, je

"La délégation de t'URSS note avec une profonde prie la délégation de l'Uruguay d'accepter l'expression
satisfaction que les hostilités ont pris fin en Egypte". de notre sympnthie et nos plus sincères condoléances.
[589ème séancc1 par. 76.] ,183. M. JAMALI (Irak) rtradtlit dB l'aalglo.is] : Ma

e te.'de adopté le 24 novembre n'aurait rien perdu délégation se réjouit profondément deI' la vitalité qt.'1a
e sa force - bien au contraire - à reconnaître que la manifestée l'Qrganisation des Nations Unies récem'Ii
ésolution du 2 novembre avait partiellement été suivie ment. Si les Nations Unies poursuivent leur tâche
'effet. avec cette nouvelle vigueur et ce nouvel esprit, nous

171. Ceci dit, nous approuvons entièrement l'Assem- pourr0t;s cerca!nement a~riv~r à établir dans le monde
lée d'avoir recommandé le retrait total et immédiat une palX fondee sur la Justlce.
es forces françaises et britanniques d'Egypte, et 184. Nous en somtnes profondément redevables, en
'abandon par l'armée d'Israël du territoire étranger premier lieu, au S,~crétaire général qui a montré tant
cClIpé par elle, jusqu'aux lignes <le démarcation fixées d'énergie, d'intégritl et d'enthousiasme au service <le
ar la Convention d'armistice général du 24 février cette organisation. ~'4 ous sommes également profondé-

1949. ment reconnaissants au président Eisenhower,'t1ui a
78. Nous espérons que la paix matérielle conduira déc:Iaré ré~e~ment que ce~te organisation ~evaif être

. la solution définitive de tous les problèmes en jeu, le J.uge ·prmcIpal, lo~s dureglemet;t ~e questlOns mter-
et fera dispataître les causes profondes du conflit, sous nattonalc:s, conf~rmement au~ prmCIpes de la Charte
a garantie des Nations Unies, dont)a présence assure ~es Nations Un~es., Selon mal, nous et;trons dans. une

le cessez-le-feu sans qu'aucune souteraineté nationale ere n?~lvelle. SI 1~utres ~randes pUlssances SUlvent
oit compromise. Nous espérons qu'interviendra un lapol!ttq?e du preSIdent E!senhowe,r et rendent c~tte

règlement satisfaisant de la question du canal de Suez, orgamsatio~ efficace, la paIX mondIal~ sera ce~me-
sans atteinte à la souveraineté de l'Egypte, et une paix ment as~ur~e et nous .pourrons to~s V1vre en patx et
définitive - et non une courte trêve dans un état per- en harmom~. To~tefoIs, pour att~It;<!re ce but, n?~s
manent de belligérance - entre Israël et les Etats devons toujours recbercher la vente, nous enquenr
arabes d'abord des éléments concrets des problèmes, et sonder

179 'N . .•.. t t' At tt les bases des situations. que nous avons à. connaître.. ..
. . ous aunons aIme que no re ac Ion eu ce e 185 J d' t··t b'" ·t ... t" , . 'di

mêfue efficacité partielle dans le cas de la Hongrie. ,.e vou raIs. rll;I ~r . rt~vemen. ~e 5~~~~s-nu ..
~. UEgypte demeure indépendante, son gouvernement dp~e r~tnarque qUl a ete falte a cette tnbunepar trOIS
~ est resté au pouvoir; Qu'elle négocie ou conclue un deiegatlons.
~ accord, qu'elle formule une plainte ou une revendi- 186. Pour commencer, je désire assurer le repré-

cation, ce sera dans l'exercice de son droit de libre sentant de l'Albanie que les armes reçues récemment
détermination. Je suis convaincu que les aÎmées d'in- paJ;',tnon pays n'ont aucun rapport avec la crise actuelle
vasion s'acquitteront de leur devoir, qui est se retirer au Moyen-Orient. Cette commat:J,de d'armes a été passée
d'Egypte. il y a plus d'un an, et ces livraisons n'ont aucune rela-
180. Comparons maintenant ces résultats à ceux qui tion ~,:ec les événementsd~ M?y~n,..Orient aujourd:hui.
ont été obtenus en Ilongrie. Une sanglante interven- ~e desIre donner quelques eclaIrq~ssements sur .lasl~ua-
tian étr.angère a privé ce pays de son indépendance. tI?n etaffi~mer que le Pacte de ~ag4a~ et les r~ceptions
La résolution de l'Assemblée générale demandant le cl:a~es n ont nullem~nt. contrtbue ~ compltqu~~ la
retrait immédiat des troupes soviétiques de Hongrie a S!tuatlo.n au Moyen-OrIent. AUfontt:al~el enq~talt~e de
provoqué une réplique immédiate de la délégation sovié- slgna!~Ire du P~~t~ de B,agdad, 1.Irak desIre vOIr\,regn~~
tique: "Les troupes soviétiqu,es se retireront le jour où la paIX, ta stablhte et 1harmome au Moyen-Onent.
i1ll'y aura plus de force!> 'américaines dans certains 187. Permettez-môi ensuite de revenir sur la décla:

~ pays d'Europe, etc., etc.'" Il est inadmissible, selon moi, ratipn qu'a féÜte,.-:'.e 24 novembre [595ème séance], le
~ de confondre ainsi le licite et l'illicite; on prouve par représentant d'Israël. Je .voudrais' que les membres. d~
,s là que l'on se moque des Nations Unies. Jusqu'ici, ces l'Assemblée réfléchissent 'sur ses prétentions et les
~ forces américaines n'ont jamais été accusées d'être" des (',xaminent. Nous connaissons bienles qualités d'orateur,
~ instruments d'intervention politique destinés à sup~ la virtuosité dialectique et le talent du représentantr primer br!1talement l'indépendance des Etats sur les d'Israël pour peindre leschÇlses sous différentes cou-
r' territoires desquels elles sont stationnées. S'il en était leurs: faire paraître blanc ce qui est noir et faire paraître

f
ainsi,elles encourraient le blâme de tous ceux qui se rioir cé qui est blanc. Je connais bien"sel> raisonnements
font ici tin devoir de défendre le droit, garant de l'indé- et· sa manière de présenter les faits. .

,. pehdance et de l'égalité des nations. ",) 18R Le premier point' qu'il a 10nguemerit. développé
p'\ l~lL'Le bilan de ces deux affaires, nous devons le a été la justification de l'inyasÎ(jn de l'Egypte par Israël,
~ recO'nnaître, s'établit comme'suit: dans le cas de l'Egypte, de la violation pi:u: Israël des lignes de démarcation.
s une solution conforme•aux fins et aux principes des Si vous relisez sa déclaration, vous' verrez qu'il accuse
t Nations Unies est en bonne .voie; dans le tas (le la l'Egypte de construire des routes, de construire des
éHongrie, au contraire, notre désir de faire triompher. àérodromes, d'avoir des munitions, d'avoircdes troti~s
i le'droit et d'en~pêcher que la violence des amnçs et de s'armer. Eh bien, si nous voulions suiv~e Je
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, ,~.

~;\;~~n~~m:l~~eq;:f;~~!~~êrc~6i~e ~oi~é~~::' ~i::s;:g~~~~~~~a~~~t~~~~~:o~~~~ation'de s~i ini;
il'~e ~royait le droit de ~'attasue~, il n'y,. aurait au~une 100. ~c~ intentions agressives d'~sraë' et s01\ refus dt
pmx dans le monde aUJourd hm! Nou.. nous fenons coopérer a tous les efforts entrepl'1s en vue d'un tègl
tous •~utuelle~ent.. la ~lerte. ~n d'au~res .~ermes, l~ ment de la question de Palestine ont déjà été prouvt
r,epresentant d Isra~l dê~~re explt9.uer qu ~srael a enva~t par de nombreux faits qui remontent à la. création, à
l,~gyp~e parce ql~ Israel.. croymt que 1Egypte avmt In naiss<'mce même de l'Etat d'Israël. L'Organisation des
1mtention d envall1r Israel. Nations Unies a fait de son mieux en 1948 po
189. Si ce gepre .de rais~n!lement étai.t ~ppliqlté uni- régler la question de Palestine. EUe a ~ommé un ~édi~~
versellement, 1Unmn sovIétique envahlrmt les Etats- teur en, la ~rsonne du regretté comte Bernadotte
Un!~ ~e soir ,?lt.bi~n les ~tats.Unis ~nvahiraient l'Union •Qu'~st.il ar,nvé à c~~ ~omme. épris de paix, à cet
SQVletlque. Cecln es~ qu un ~em.ple. peux a~tres pays admIrable cItoyen sue~01s? QUI est responsable de sa
quelconques. ~ourralent aussI bIen. e.tre pns comme perte? C'est Israël qll1 est res~nsabl~ de la perte du
exemple., SI Je pense que mon VOlsm accumule des comte Bernadotte. Cela se passmt Cft 1948.
provisions dans sa maison, ce raisonnement me conduira •97 E" ln -n 1 C •. d '1' ti'
,à l'accuser d'avoir l'intention de me faire mourir de .l.. n /tt:., l'·, orpmlsslon e COnet ta on ~ur la
faim et par conséquent il me faudra piller sa'maison. P,alestme s est reume. a Lausa!lne. Les Etats d I~rael,
Voilà comment le re{lrésentant d'Israël a raisonné dans d Egy~te, . de Jor(la?le,. du ~lban e~ de la SYf1~ se
son discours. J'espere qu'un tel raisonnement sera ~ont rel!nts. pour exam~ner Ja question de Palestinej
écarté' tout homme de bon sens peut le réfuter ds ont sIgne le docul?en•.connu S0t.t5 le nom de Proto-

, . ',... ,.' cole de Lausanne ql\1 avaIt pour objet d'assurer la mise
~90. ;.a vente es~ ~lfférent~.: des le debu~, ~ès le en œuvre des résolutions de l'Organisation des Nations
J?ur meme de s~ creatIon, Israel a eu ~ecours a 1~gres· Unies relatives à la Palestine. Qui fi·a pas respecté ce
~lOn,. massacram: les Arabe~ de Palestme, les obligeant protocole? Qui a refusé un règlement de la question
·a q.~ltter leurs foyers - pUIS attaquant les Etats arabes palestinienne? Ce ne sont pas' les Etats arabes, mais
VOlsms. Israël.
1~~: .Person,ne n: peut oub}ier les im~i'~antes attaques 198. Plus tard, lm remarquable officier danois, le

,ml l~~treS, qu I~ra~l ,a lancees co.ntre Qlbya en ~954. général Bennike, a été chargé de surveiller l'application
l~rae~ ~ ete bl~me a cette occaslOn par le, Consetl ~e des dispositions relatives aux lignes de démarcation.
seCu~lte .. ~nSUl!e" ~es troupes ont attaque Nahhabt;t, Quelle pression a été exercée sur le général Bennike1
"Vadl Ful\lt,l, Tlber~~de, Gaza, G~aranda!~ Husan, p~IS Pourqttoi a-t-il démissionné? Il a démissionné à la
Rah...va,pu~s Qalqlbya. C~s. trOIS ...d~~leres l~cabtes, suite des pressions e.,"{ercées par Israël. Toutes les fois
Gha:.an~al, ~ahwa. et Qalqlby~, onL ete attaquees par que les decisions de la Commission mixte d'armistice'

..r~rae~ Cl; troIs, rep~Ises, ~n 20 J0!1rs. Le no~bt:e total déplaisent à Israël ou ne sont pas conformes à ses
"des vIctImes s e~t ele,:e a 576 tues -:-:,hommes, femmes intérêts, la délégation d'Israël quitte la salle de séance.
et enfants - et, a enVIron ~OO ~l~sse~. , . Le général Burns a déjà protesté à plusieurs reprises
.192. A cette epoque, Israel a ete blameparle Consetl contre cette attitude d'Israël
dè sécurité pour ses attaques contre Qibya, Tibériade et ''f, ..' .
Gaza. Aucun Etat arabe voisin d'Israël n'a jamais été 19,9. Israel refuse de permettre aux observateurs des
l'objet d'un blâme du Conseil de sécurité. Cela vous Nations Unies de visiter les lignes de démarcation et
montre bien qui est l'agresseur. ~'insp~cter les mo.uvements}e t,r~upes: Cela montre ses
193. Les commissions mixtes d'armistice ont condamné mtentIons agressIves. Israel deslre c~cher .le~ mouve-
énergiquement Israël plus de 20 fois .• Le Conseil de ments. de ses troupes afin qu~ les Nat.lOns L!mes ne ~es
;sécurité aurait certainement blâmé Israël pour son ~onnalssent pas. Enfin,. et ce n es~ pas .~a le pomt le t;10tn~
attaque contre Nahhalin, si l'accusation n'a.vait été Important, le Go~ver!lel?ent d Israel nous a declar~
retirée. Le Conseil de sécurité était déjà saisi des q~e ~es .accords d armistice n; s0!1t :pl~s valables. Qw
affaires de Husao, Gharandal, Rahwa et Qalqiliya au me l existence des ac~ords cl .armlst1ce. Est.,ce que~e
moment de la lâche attaque contre l'Egypte. sO!!'t l.es Et~ts arabes. ~ertamement, pas. ç est Israël

qUI me l'existence des bgnes de demarcatIon et des,
194. A~;tsi, si n?us considérons l'accusatio.n portée accords d'armistice. Sinon, poqrquoi Israël a~rait.i1
par Israël contre l Egypte, nous devons exammer avec envahi la bande de Gaza et ensuite la presqu'de du
beaucoup de soin l'autre aspect de la question et Sinaï?
essayer de voir qui a commencé à ac:cumuler des armes
et qui a été l'agresseur. Etait~ce l'Egypte ou était-ce 20.0; C'est un f~it bien ~onn~ - et le monde entier lé
Israël? Le monde entier savait qu'Israël se préparait s~tt - qu'une attltu?e qUI conSIste à prononcer de be~ux
à attaquer l'Egypte. Le président Eisenhower a envoyé dlscour~ sur la paIX, comI~~ le faIt ~. Be~·Gunon,
deux messages à M. Ben-Gurion quelques jou.rs avant pour sUIvre en~U1te une polIttque a~ess1Ve de force ne
l'attaque, pour lui demander d'y renoncer. Israël n'a peut pass~r tre~ 10ngte!l1ps sans e~re rem~rque~. Le
pas tenu compte de ces appels. L'agression a· été dé- monde ne peut etre toujours trompe. Certams d entre
clenchée. nous peuvent être trompés pendant quelque temps,

. ..'. ", ".. • mais nous ne pouvons pas être tous trompés tout le
~95. SI .Israel dIt. vr~l, l;Qrsqu Il pretend avoir battu temps. Nous devons ouvrir nos yeùxet nos esprits afin
1Egyp~e ~a;ts le Smal par ses propres moyens, sans de veiller à ne pas> nous laisser tromper par ces .déc1a-
recevOIr laIde ?U Ro:raume-Unt et de~~~aFrance - rations pacifiques. Nous désirons des actes pacifiques
ce qu~ ~ous n~ croy~ns pas: nous pen~ons que c~~ ~ys et non. des paroles,pacifiquesj et jusqu'à présent nol,lS
ont. atde ~srael- SIl a ulle telle, ~ulssa~ce mIlttatre, n'avons pas vu Israël agir en faveur de la paix.
alors t011s ses appels pour qu'on hu enVOle des armes . .
et toute sa propagande contre l'Egypteétaient,dénués 201. En ce qui concerne le g6uvernerti.ent~en·Qllrion,
de tout fond(;lment. Israël est sifoit que l'Egypte a nous savions.'tous que)a démission de M~ Shar'ett et
parfaitement raison devotiloir s'armer pour pouvoir se l'arrivée deMmë Meir. signifiaient l'a,doptioqq'une
défendre. Les· appels d'Israël pour qu'on lui envoie des nouvelle politique d'agression.·' C'est' ·là 'un' fait, bien
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;inuet l'Organisation des Nations Unies doit se Arabes. Israël ne peut gagner sur les deux tableaux;
rendre compte de ce qu'est véritablement la, politique Une ,peut refuser de ,reconnaître les" droits des Arabes
d'Israël. Il ~st certain qu'Israël' critique avec éloquence et demander qu'on lui accorde tous tes droits.
le régime égyptien, mais que dire du sien? Quels sont 206. Si Israël désire vivre en paix, s'il a des inten-
les intentions et les plans d'Israël? tions pacifiques, il doit avant tout reconnaître les droits
202. A cet é~ard, je voudrais m'adresser à un 'repré- des Arabes et respecter les résolutions de l'Organisation
sentant très dIstingué qui siège à notre organisation des Nations Unies. Le passage des navires israéliens
èt pq,ur qui j'a,i le plus grand respect, je VèUX parler par le canal de Suez n'est pas plus important que les
de M. Casey, le chef de la d~légation australienne. Je vies de 900.000 Arabes et leur droit de rentrer dans'
pense que M. Casey ne connàît pas tous les faits. Il leurs foyers, dans leurs fermes, et de visiter leurs lieux
n'a pas étudié de .façon aPPNfondie la situation en saints. Les Arabes ont été privés de leurs droits.
Palestine et les rJén~ents qui se sont récemment 207. Que se passe-t-il lorsque l'Egypte refuse le droit
produits dans cett.: régIon. 11 semble que ses rapports de passage aux navires israéliens? Pourquoi le monde ne
avec le Moye~-Orient re.montent à ~a guerre, à l'ann~ compare-t-il pas les deux problèmes pour déterminer
1943, époque a ,laquelle ~l se trouvaIt en Egypte. MaIS lequel; des deux est le plus important? Comment se
que s'est-il passé depUis? On peut penser que M. fait-il que tant de représentants viennent ici défendre le
Casey ne connaît pas les faits réels. Sans cela, il n'aurait libre passage des navires israéliens par le canal de
Pras par~é [595èmc séance], au sujet de l'Egypte, d'une Suez et qu'aucun d'entre eux ne parle des droits des
'agressi~n. au rflenti.:'..S'il a,?it étudié les t~ctiques Arabes en f'al~stine, que l'?n a ref';!sé de recon!1aître?

et la pohtlque d Israel, tl auraIt constaté que l Egypte Si l'OrganisatIon des Nattons Unies est un heu ou
ne faisait que pren~re des mesures pour se défend!e l'on obtient justice, il est certain que les droits de toutes
et qu'elle voulaIt umquement se défendre contre Israël. les parties doivent être pris, ensemble, en considération.
203. ' Au,nom du ciel, ne mêlons pas l'agress~on d'Israël 208. On nouS a dit que le ROjaume-Uni et la Franëe
à la quesbo~ d';! c<'\n~l de..Suez. Les Etats qU.I che.rch~nt avaient attaqué le canal de Suez et commis leul'agression
à excuser 1a;,tIOn d Isra~l p~rce que l~ nabonahsatton pour sauver le canal de Suez de l'invasion israélienne.
du canal d~ ;::)U~~ les a !rntes ne serv~nt nullement la S'il en est' ainsi, c'est Israel qui est la cause de l'inter-
cause de la paix ~ondl~le. ~ .questIon d~ ca~al. de vention en Egypte du Royaume-Uei et de la France.
Suez est une qU,estI~n bIe~ dlstm~te. La s~tuation du C'est donc l'agression et l'invasion israéliennes qui ont
~anal d~ Su~z ~ c:.st elle-men;t~ qu ~ne consequ~nce.de poussé le Royaume-Uni et la Franèeà intervenir. S'il
lagresslon d Istae,1. To~te 1evolutlon de la sl!Uation est exact, comme le Royaume-Uni et .}aFr;lm:e l'ont
~ans le .Moy~n-O:'lent result~ des ph~ses. success1Ve~ de affirmé, qùe ces pays n'auraient pas pénétré en. Egypte
1agressIOn. d Israel. Il y a la un~ react~on en.chame, sans l'invasion israélienne, Isr,aëlest à l'origine de toùt
et la questton d,! can,al de S~ez n est qu u!1 .matllon de le problème du canal de Suez parce que, sans Israël
c~tte ,1on~e chaIne d actes q~1 on~. pour ongme.l agres- et l'invasion, qu'il a faite, la France et le Royaume-Vni
sIon Israehen~e ~t ,1~ refus d Isrél:el de reconnaltre aux n'auraient pas attaqué.
Arabes le drOIt legltIme de retourner dans leurs foyers , • ' . . .
de Palestine. 209. En consequence, la cause p~mclpale de la CrIse

. . • • . . . du canal de Suez et de l'obstructton de ce canal est
204. ~pres aVOIr ~~erche a. Justtfier son~g.reSSlOt'\ Israël, l'intervention du Royaume~Uni et de la France
contr!ll Egypte, Israel a v;mlu poser de? co~dlt1ons ao? n'étant, qû'une cause secondaire. Si tel est l,e cas~. il
r~tr~lt d~ ses f~rces. arme~s. En preI~ller he!!, Israel faut que l'Assemblée générale décide que le dégagement
na JamaIS ':lle~ttonne les. hgnes de dema~cat1on da~.s du canal doit être payé par Israël, et, si Israël, ne peut
se~ c0I!1l1~umcattons.,.La.ralsonen ~st fort slmp~e. Israel assumer cette charge, parce qu'elle est trop lourde, et
a~t, ams~ parce qu Il ne rec9n~alt plus les hgnes ,de prétend que le Royaume-Uni et la France ont attaqué de
?ema~catto~. C~~ment pouvons-nous~~mpre?dre,les leur propre initiative, .l'affaire doit être réglée entre ces
tnt;ntio.!1s d Is:a~l et nous assurer de ce:> mtent~ons ta1,lt trois pays. Pour sa part, ma délégation considère que
qu Israel c0!1sl~er?e qm;, la ~ande de Gaz~ faIt partie l'invasion israélienne est la cause dir.ecte de l'attaque
de son ~errltotr~. qumze Jours avant 1attaq~e, M. contre le canal de Suez et de l'obstruction de ce canal;
Ben:GurtO~ ~ declare que !a bande d~ Gaza n ~PPa:- en effet, le Royaume-Uni et la France ont déclaré qu'ils
t~nalt pas a 1Egypte. EnSUIte,. le repr;sentant. d Isr:'lel ne seraient pas intervenus sans cette" invasion.
vIent nous demander pourquoI le projet de resolutton ' ," " '
des 20 puissances ne mentionnait pas le retrait d'Israël. 210. Israël doit être t.enu financièremen,tresponsable
Israël n'a jamais eu l'intention de se confot'Aer à la pour toutes les pertes, toutes les dépenses et tous les
résolution [997 (ES-!)] de l'Organisation dekNations dommages causés par IlJ. guerre en Egypfa, et il doit
Unies l'invitant à retirer'ses forces en deçà des lignes payer les frais de dégagement du canal de ,Suez. Npus
de démarcation. Israël n'a jamais mentionné officiel- pensons que les Nations Unies doivent considérer
lement, dans aucun de ses documents, les mots "lignes Israël comme le principal agresseur dans le Moyen-

> de démarcation" ,parce qu'il ne reconnaît plus de Orient, uri agresseur ayant des visées d'expansioQ.
lignes de démarcation., ' , 211. M. Eban parle de la démilita~isâtibll'd~ la
,205. La question de la liberté de la navigation des' presqu'île du 'Sinaï où irii'y aura rii fusUs, niprotèction,
'navires israéliens dans le c~nal de Suez et dans le ni moyens de défense. A notre tour, nou~ demandons
golfe d'Akaba fait partie intégrante d'un grand pro:' à M. Eban si nous n'a'Vons pas le droit' de réclamer
blème, l~problèmeidePalestine .. Çe probl~me ffmprend qu'il en sait ains! p'our !e terr!toir: d'Israë!. N'a:r:<)ns:
la questton du. drOlt qu'ùnt 1 mtlhon de refugles arabes no~~s pas le drOlt de dire qu Israel ne •dOlt ,avO!,r ,îl1
.de. rentrer dans, leurs .foyers, en Palestine. Si, Israël aérodromes,nimoyens de défense" ni matériel militaire ?
refuse de .recon~aître les, ~roits 'rtaturels de ces Ara~es ?ou!quoi l'Egypte et le. te'rrit6ire, égyptien.deyr~içnt~
de Palestine S'Il ne deslre pas respecter cesdrOlts tls etre soumIs' aux <,exIgences d Israel sans que les
des Arabes, ~oml11ent peut-il exiger que l'Egypte recon- mêmes éonditions soient imposées.à Israël? Après tout,
naisse les droits d'Israël? L'Egypte et les autres Etats comnie jel'ai démontré et comme on le sait bien, les
arabes désirènt traitér Israël tomme Israël. t~aite les intentions âgressives' d'Israël justifient toutes les pré"
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cautions qt.e peut prendre l'Etp'Pte pour sed~('endre. que la loi et l'ordrej sinon, il doit être exclu dé ·not1;
En réalité, les précautions pnses par l'Egypte pour organisation. L'Orgnn~sation des Nations Unies dont
assur~r sn propre dére~se ne s:raient 1><1S devenues .une ~'obi.l.t est de servir !a ~at1se d'une _pnb\: fondée'suf la
questton d'Importance mternatlonale sans les agressIOns ~ustlce et Sur les pnnClpes de ln Charte, doit veiller
continuelles d'Israël, sans le fait que près de 150 a ce que lp. paix: du monde ne soit pas compromise paf
personnes ont été tuées par les Israéliens dans la les provocations d'Israël et par ses agressions conti.
région de Gaza. nuelles dans le Moyen-Orient.
212. Nous demandons à l'Assemblée de considérer 219. Le PRESIDENT (tradttit de l'atlglais): Je
Israël comme l'agresseur principal dans le Moyen- donne maintenant la parole au Secrétal\,'(f généml
O~ient, .un' a~es.~el!r ayant des visées d'ex:pansion. qn 220. Le SECRETAIRE GENERAL (traduit' de
dOit obltger Israel a réparer, tous les dommages,causes l'anglais): Les membres de l'Assemblée générale ont
p~ la guer~ en Egypte et a paye~ toutes l~s depenses reçu ce matin le t~te revisé [A/3383 (A1It1c.-rc)/RevJl
resultant de cette guerre, y compns les frms du déga- du projet de résolution qui était joint à .. mon rap~ort
gement du canal de Suez. du 21 novembre sur les dispositions administratives
213. Nous demandons aux: Etats qui fournissent \me et financières relatives à la Force d'urgence des ~atians
aide financière à Israël et qui permettent que des fonds Unies.
soi~nt r~unis dans leurs pays. ~ous forme de <:ontri- 221. Je voudrais, pour faciliter l'e.'lCamen par l'As-
bu.tions a des ~u~re~ d~ ch~nte et que ces f~nds.. ne somblée générale du projet de .résolution revisé, pré-
SOIent ~as assuJ~t,tis a Il?1POt sur le re~enu .. d arreter senter les ex:plications et les commentaires suivants.
toute aide finanClere ausst longtemps qu Israel d~eu- 222. Ce projet de résolution, présenté actuellement
re~ .un agr~sseur ~t ~e se confo~era pas. aux: reso- sous une forme succincte, tend, au stade actuel, à limiter
lutton~ de, 1Orgamsatton de~ Natlo~s Un,tes su: la l'action de l'Assemblée générale, réunie en séance
Pa~estme,.a la. Charte des ~attons"Umes et a la Dec1a- plénière, à trois ou quatre questions fondamentales
ratton umverselle des drotts de 1homme. sur lesquelles il est indispensable que des déci' .
214. ~ous ~emandons aux: pa:ys qui fournissent des soient prises d'urgence afin que la Force puisses~~:
armes a Israel de cesser de. le Jatre. Ces armes sont, de créée sans retard et puisse aSSlL'ller ses fonctions sans
toute évidence, utilisées contre les pays arabes voisins. interruption.
215. !...a Forc~ d'urgence ?es.~ations Unie~ ~oit 223. J'ai donc jugé indispensable d'obtenir l'accord de
gar~nttr,le retratt des t~01-'pes Israe!tennes; ell: d01t <:tre l'Assemblée générale sur les points suivants: première-
stattonnee des deux: ~otes de la ltgne de demarcatton ment, la création d'un compte spécial intitulé "Force
entre l'~~pte ~t Israel. Nous.île croyons nullement que d'urgence des Nations Unies"; deux:ièmement, la
les Israehens evacueront rapIdement leurs troupes ou fixation du montant initial de ce compte à 10 millions
qu'ils aient l'intention de se retirer s'il n'y s9nt pas de dollars' troisièmement l'autorisation de virer à
contraints par la Force des Nations Unies. titre d'ava~ce, du Fonds de'roulement au compte spécial
216. Ensuite, rious demandons que des unités, de la les sommes nécessaires pour financer provisoirement
Force des Nations Unies et les services de l'Office de la Force; quatrièmement, l'autorisation d'arrêter les
secours et de travaux: des Nations Unies continuent à 'règlements et modalités et de prendre les dispositions
s'acquitter de leurs fonctions, c'est-à-dire à protéger administratives nécessaires pour assurer une adminis-
la vie des réfugiés arabes dans la bande de Gaza aussi tration financière et un contrôle efficaces de ce compte,
longtemps. que la question ne sera pas définitivement 224. Tout d'abord laissez-moi préciser nettement que
réglée par l'Organisation. le projet de résolution' que· j'ai soumis, aussi bien sous
217. A l'heure actuelle, le Moyen-drient est l'une sa. forme originale q~e, sous sa form~ rev!s.ée, porte
des régions du monde où la situation est la plus tendue. ~mqu~mcnt et exc1?stvœnent sur .les dlSpOstttons rela-
La situation qui règne dans cette région est l'œuvre ttves a la Force d~w~nce, et ne c0!lcerne ~ullement
d'Israël qui à pu poursuivre impunément toutes ses le~ autres responsablhtes, q;te les NattoIls Umes pour·
agressions et qui a toujours reçu une aide en dépit de ratent assumer dans la regton.
ses visées agressives. Ces agressions israéliennes que 225.. ~n deuxième lieu, je désir~ précisei; également
notre organisation n'a pas arrêtées ont obligé certains que, SI les fonds reçus et les patements effectués au
Etats arabes. à rechercher. une aide derrière le rideau titre de la Force doivent être considérés comme n'étant
de fèret à dèmander des armes dans ces pays, ce qui pas portés au budget ordinaire de l'Organisation, le
a compliqué la ,situa.tion internationale. Qti~ est respon- fonctionn~t~~nt de lar~orce rel~ve essentiellement ~e,ta
sable de cet etat de choses? C'est Israel. Sans les responsablhtedes Nattons Umes, et le compte special
agressions d'Israël, sans ces agressions auxquelles on qui sera créé doit, en conséquence,. être considéré comme·
a toujours trouvé des excuses, nous ne serions pas en étant régi par les dispositions de l'Article 17 de la
présence de ces complications internationàles. La paix: Charte. Il s'ensuit que le Secrétaire général sera
du monde ~ntier'est en jeu. Si les Nations Unies obligé d'appliquer, aussi. strictement que, nossible, les
n'étaient pas intervenues :rapidement dans le Moyen- dispositions et les règlemeqts financiers ordinaires de
Orient, nous aurions pu avoir une troisième guerre l'Organisation et de se coniormer aux: procédures et
mondiale. Il faut mettre fin aux invasions et aux aux méthodes qui ont été établies par l'Assemblée
agressionsisraéliennes.,(, génér~le en matière de survei11anc;~ et de contrôle
218. tes Na.tions Unies. sont principalement respon- finanClers. , • . . , '
sables de la création de l'Etat d'Israël et doivent en 22~.Etçmt d?pne ~a .portê'e et la c0t'?plext~edes ope: .
conséquence veiller à ce qu'Israël respecte la· Charte, ratIons financt~res;e.n caus~,. m~n mtentlOn est de
la DéClaration utiiverselledes droits de l'homme et les prendre des dtsposttIons spectalès pour assurer une
résolUtions de l'Assemblée générale. Les Nations Unies vé~ific~tioncont~nue et ip.dé~ndante de toutes les
doÏ'vënt .fa.ire ensdtte que les Arabes de Palestine operatlOns finanCières relattvel'i a la Force.
puissent ret6tîmer datisleurs foyers., Israël doit res,. 227. En troisième lieu, en, préparant le tex:te revisé
pecter les dispositions fondamentales de la Charte ainsi du projet de résolution,. j'ai supposé qU,e les Etats
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Membres, tout en reconnaissant la nécessité de prendre L'appql commenco pa,~ la Belgiquo, dotlt lo·,tJOtu t1st
certaines décisions sans délai, voudront néanmoins tiré au sort par le Président.
suivfe la procédure habitue.t,le. dans tout~ la ~esure du VotetJt pOlir: Belgique, Bolivie, Brésil, Birmanie,
pOSSible. En co,nséql~ence, J al l?e~sé qu 11 ~tmt bon de Canada, Ceylan, Chili, Chine, Colombie, Danemark,
suggérer que 1on chffère pr~v~solrement 1~amf".n de République Dominicaine, Egypte, Ethiopie, Finlande,
problèmes tds que la réparhbon des dépenses entre Grèce, Haïti, Islande, Inde, Indonésie, Iran, Irak,
les. Etats

A
Membres, ~n atte!1dant que. c~s pro~lèm~s Irlande, Italie, Jordanie, Libéria, Libye, Maroc, Népal,

pmssent etire, .comme 11 conVient, ~~nes et d~s.cutes Pays-Bas, Nouvelle-Zélande, Norvège, Pakistan, Pa-
ae façon pert:nen!e par la. comtplsSI?n appropr~ee. de nama, Pérou, Arabie Saoudite, Espagne, Soudan,
l'Assembl~e, c est-a.-dlre par la Cm~ulèrne Càmmlsslo~. Suède, Syrie, Thaïlande, Tunisie, H.oyaume-Uni de
Par cons~quent, les mesures que ~ Assemblée po"!rratt Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord, Etats-Unis
juge.~ uttle d~. prendre dès m:ll~!enant,. en sea,nce d'Amérique, Uruguay, Venezuela, Yémen, Yougoslavie,
~léll1ere, n~ preJugeron~ pas les dec1Slons qUl pour~a.lent Afghanistan Argentine Australie Autriche.
etre adoptees par la SUIte touchant d'autres dISpoSitIons ' , • • '. • • ••
financières complémentaires ou supplém~nta1res qui • Votent f?ntre: .Bulgar~e, Republ!que socla;ltste SOVle-
pourraient s'imposer. Cependant, j'espere que la bquede ~lelo~usslC:'Tchec~sl~vaqule,.??t1gne~Polo~e
Cinquième Commission et, le cas échéant, le Comité Ro~tmame, R~pub!lque sOCl.ab.ste SOVl~~Iq.ue cl Ukra1~e,
consultatif pour les questions administratives et buagéll Umon des Republtques sOClahstes sovietiques, Albame.
taires examineront ces questions par priorité. Sabstieummt: Cambodge, Costa-Rica, Cuba, Equa-
228. Le PRESIDENT (traduit de l'cruglais): Deux teur, Salvador, Guatemala, Israël, Luxembourg, Mexi-
orateurs sont encore inscrits sur ma liste mais ils ont que, Nicaragua, Paraguay, Turquie, Union Sud-
accepté de prendre la parole demain. En tonséquence, Africaine.
je mets aux voix le projet de résolution soumis parle. ..
Secrétaire général [A/3383 (Auuexe)/Rev.1]. Le vote PM 52.votx cotlfre ?J avec 13 abstenttcl1Js, le projet
par appel nominal a été demandé. de résolution est adopte.

Il est procédé au vote par appel fZOfnitlal. ~a séance est levée à 18 h. 30.
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